
Une semaine
chargée

/ C'est une semaine diplomatique
chargée qui s'est ouverte hier. Le
scénario se déroulera aux Etats-Unis,
soit à New-York, Washington et
Lake Success. Tout d'abor d, on assis-
tera à la rencontre des « trois

(grands », c'est-à-dire des ministres
/des affaires étrangères d'Amérique
. du nord , de France et de Grande-

Bretagne. Ensuite les mêmes minis-
| très participeront aux travaux des

douze nations adhérentes au Pacte
de l'Atlantique. Puis s'ouvrira l'as-
semblée générale des Nations Unies
à laquelle l'U.R.S.S. a fait savoir
/qu 'elle prendrait part. Cela promet
/de beaux débats plus houleux encore
• que ceux du Conseil de sécurité,; d'autant plus que M. Vichinsky en

personne relayera M. Jakob Malik.
Mais la discussion prendra alors

son caractère proprement interna-
tional . En attendant , on fourbit les
armes — c'est bien l'expression qu'il
convient d'employer — dans l'un des
deux camps, le camp occidental .
Tant dans leurs conversations parti-
culières que lors des négociations
des douze, MM. Acheson, Bevin et
Schuman auromt passablement de
pain sur la planche. Innombrables
sont les objets à l'ordre du jour et
l'on veut espérer que la besogne leur
a été mâchée par leurs services.
Sinon, leurs délibérations risque-
raient d'être bien superficielles.

Les « trois grands » ne se sont pas
rencontrés depuis qu 'a éclaté la
guerre de Corée. Cet événement n'a
pu modifier les positions de principe
qui étaient les leurs et qu 'ils avaient
définies en commun depuis long-
temps. Mais il a eu pour conséquence ,
de la part de chaque pays partenaire,
une hâte dans la réalisation des pro-
grammes militaires qui , jusqu 'alors,
étaient trop souvent demeurés dans
le domaine de la théorie. Après l'An-
gleterre, .après la Belgique, la France
a décidé de prolonger la durée du
service militaire, le portant à dix-huit
mois . Cette mesure était bien néces-
saire, car douze mois étaient à peine
suffisants pour la préparation et
l'instruction des soldats et des sous-
officiers.

Quant à l'Amérique, on a vu hier,
par les nouvelles déclarations de M.
Truman , que ce dernier demande des
sacrifices au peuple américain qui ,
cette fois, se traduisent par une fis-
calité accrue et par une augmentation
de la production , donc du travail . Il
ne fait aucun doute que la population
des Etats-Unis n'accepte de donner
suite à cette demande. Car, depuis
l'affaire de Corée, il est apparu
qu 'elle était profondément remuée.
MM. Truman et Acheson doivent
même en un sens freiner le mouve-
ment car, avec certains généraux ,
une notable fraction de l'opinion pu-
blique devient belliciste et parle ou-
vertement de guerre préventive.

Le point délicat , entre les « trois
grands », reste celui de la coordina-
tion des efforts. Il rie semble pas
qu 'il soit encore résolu à satisfaction.
Et chacun conserv e son plan propre
de réarmement, comme sa manière
d'envisager une action éventuelle.
Les travaux des Douze, qui suivront
les travaux des Cinq — deux orga-
nismes qui devraient désormais se
confondre — permettront un apla-
nissement de certaines difficultés.
Mais, dans ce domaine , il y a le
plus grand intérêt à faire dili gence.
Il convient de savoir maintenant
avec précision quel rôle est assigné
à chaque partenaire, dans quelle me-
sure il doit recevoir le matériel
américain qu 'il saura utiliser avec
efficacité et quelle contribution il
est à même de fournir lui-même.

Un problème pareil lement épineux
est celui du réarmement allemand au
sujet duquel apparaissent deux ten-
dances ; elles ne recouvrent pas
exactement du reste des « opinions
nationales », mais elles se heurtent
à l'intérieur de chaque grand pays
occidental ; faut-il permettre à la
république fédérale de Bonn de
procéder désormais à la mise
sur p ied d'un « corps de police »
autonome , plus ou moins imposant ,
ainsi que le demande le chancelier
Adenauer , s'opposant en l'espèce aux
vues de son ministre de l ' intérieur ,
et à celles du leader social-démocrate
Schumacher ? Ou faut-il que les
Alliés, et en tout premier lieu , les
Etats-Unis, se chargent eux-mêmes
$é la défense de l'Allemagne de
l'ouest ?

On se dirige, semble-t-il, vers un
compromis entre ces deux thèses ex-
trêmes. Le renforc ement des effectifs
américains , outre-Rhin , est d'ores
et déjà prévu. Mais Bonn serait auto-
risé à posséder , pour l'instant, une
armée de la valeur de deux divisions.
De plus, son industrie travaillerait de
Plus en plus à des fins de défense
nationale. Par ailleurs , il serait ques-
tion de mettre fin à l'état de guerre
avec l'Allemagne ce qui permettrait
d'incorporer entièrement celle-ci
dans le système politi que occidental.
On verra co que donnera , à l'épreuve,
celte cote assez mal taillée .

René BRAICHET,

- HP
Résurrection du monstre

de Loch-Ness
Le- célèbre monstre écossais du Loch-

Ness, qui avant la deuxième guerre
mondiale se nourrissait si volontiers de
canards (des, journaux), vient de se re-
matérialiser, y . '

En effet , une quinzaine de touristes
affirment , en toute bonne foi , sans dou-
te aucun , qu'ils ont observé ce monstre
aquatique. L'un affirme même l'avoir
photographié.

Les 120 ans d'un ancien
combattant musulman !

On vient de fêter, en Algérie , le 120me
anniversaire de la naissance de M. Be-
rejka Mokhtar , d'Oued-el-Ksour, dans la
région de Harrouaghia.

Celui-ci est né en 1830, l'année même
où le corps expéditionnaire français dé-
barquait à Sidi-Fcrruch. L'émir Abd-el-
Kader ayant déposé les armes en .1847,
Berejka Mokhtar s'engagea en 1848, dans
un régiment dé zouaves qui bivouaquait
près de Blida. Parmi ses états de servi-
ces militaires, Berejka Mokhtar compte
la campagne de Crimée en 1854,- la
guerre de 1870, la conquête du Tonkin
en 1883 et la campagne de Madagascar
en 1895, où il participa à la prise de
Tananarive,

Maintenant aveugle et presque sourd,
Mokhtar vit avec un fils adoptif près
d'Asattra.

Le Conseil national a commencé hier
la discussion du projet cl arrêté

sur le régime financier transitoire '

LA RENTRÉ E PARLEMENTAIRE

Le groupe catholique-conservateur désigne M. Joseph Escher comme candidat officiel
à la succession de M. Celio

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Aucune surprise , lundi soir, dans
les couloirs du Palais fédé ral, lors-
qu'on apprit que le groupe catholi-
que-conservateur avait désigné M.
Joseph Escher comme candidat o f f i -
ciel à la succession de M. Celio. Le
député valaisan a recueilli 35 s u f f r a -
ges , M. Maspoli 11 el M. Condrau 9.

Les grands groupes de l 'Assemblée
fédérale  se rallieront sans doute à
cette candidature , bien que le repré-
sentant du Tessin soit assuré de réu-
nir un certain nombre de voix. Mais
il faudrait  un événement vraiment
sensationnel pour que , jeudi pro-
chain, le Valais n'ait pas son pre-
mier conseiller fédéral .

L' af fa ire  avait du reste été menée
« à la hussarde » et les stratèges de
la droite avaient réussi à f ixer  le

jour de l 'élection , contrairement à |
toutes les habitudes , au premier jeudi
de la session. Il fal lai t  couper court
aux discussions de couloirs et ne
pas laisser les Tessinois mener trop
longtemps campagne po ur leur can-
didat.

Tout s'est passé selon les p lans
établis. Il vaut mieux d' ailleurs que
l'on sache le plus tôt po ssible à quoi
s'en tenir.

Le début du débat
sur le régime financier

Lundi soir, le Conseil national a
commencé la discussion sur le pro-
jet d'arrêté concernant le régime fi-
nancier de 1951 à 1954.

U s'agit , on le sait , de réparer tant
bien que mal les pois cassés le 5
juin dernier. Une fois rejeté par le

peuple le compromis qui tentait de
sauvegarder quelques parcelles du
fédéralisme fiscal , le Conseil fédéral
n'avait plus guère qu 'à proroger les
diverses dispositions qui assurent
depuis une dizaine d'années , par la
grâce du droit de nécessité, la moi-
tié des recett es indispensables à la
Confédération.

G p.

(Lire la suite en dernières
dépêches.)

«Miss Europe» et «Miss Amérique »
viennent d'être élues

Ce fut samedi soir une importante
soirée dans les annales des reines de
beauté : aux U.S.A. un jury a élu miss
Amérique et , en Italie , un autre jury
a élu miss Europe.

C'est à Bimini que les candidates à
ce dernier titre étaient réunies. Des
paris étaient engagés au cours des der-
niers jours sur les chances respective s
de miss Suède, de miss Italie , de miss
Autriche , de miss France , de miss
Turquie , etc. Les concurrentes étaient
très surveillées et, nous dit une dé-
pêche, « firent preuve de tenue ». On
donnait une forte chance à miss Suède,
mais c'est miss Autrich e qui finalement
a été élue miss Europe. C'est une jolie
Viennoise de 23 ans , du nom de Hanni
Schall. Miss Italie fut classée seconde
et miss Suède troisième.

A Atlantic City, dans le New-Jersey,
il fallait choisir une miss Amérique en-
tre cinquante-quatre candida tes , repré7
sentant les divers Etats de l'Union , le,
Canada , Porto-Rico , l'Alaska , les Hawaï.
Les épreuves avaient commencé dès le
début de la semaine et comprenaien t
des défilés en costumes de bain, en robe
de soirée, en costume de ville ; il y eut
des concours de chant , de danse clas-
sique, etc. C'est miss Alabama qui a
été élue : outre une bourse de 5000 dol-
lars , elle a déj à signé pour 50,000 dol-
lars de contrats de publicité divers I

Signalons enfin qu'en Italie , tçois
évoques italiens ont publié une protes-
tation contre ces sortes de concours qui
consti tuent une « dégradation de la dé-
cence féminine et un retour du pagav
nisme ». . ' ..

La fanfare « La Lyre », de Gorgier - Saint-Aubin , joue en l 'honneur
des ministres.

Mme Charles Pattus présente le livre d'or au président de la Confédération.
(Pr-otos A. Qulnche, Saint-Aubin.)

LA VISI TE A LA BÉROCHE DES MINISTRES DE SUISSE A L'ÉTRANGER

M. Pleven a évoqué
la situation intérieure de la France

DANS UN NOUVEA U DISCOURS A LA NA TION
¦ ! 

Notre correspondant de Paris nous
téléphone : ., .

Huit jours après avoir analysé ,' à
Strasbourg, les éléments de la situa-
tion internationale, M.  René Pleven
a consacré , dimanche , une seconde
intervention publi que aux prob lèmes
intérieurs. Mais le discours du chef
du gouvernement , à Saint-Brieuc,
semblait dès l'abord destiné à un
moindre retentissement que ses pro-
pos de la semaine précédente.

Les premiers commentaires que lui
ont consacrés , hier, les observateurs
déploraient surtout son imprécision.
Imprécis, le président du Conseil
se devait de l'être répliquent les mi-
lieux o f f i c ie l s , dans le domaine des
préparat i fs  militaires et des opéra-
tions de police déclenchées contre
les « cinquièmes colonnes ». Le se-
cret en pareille matière est une des
conditions du succès. Il lui était éga-
lement impossible de s'étendre sur *
les moyens de f inancement de l'e f -
for t  de réarmement entrepris. Ce>
n'est guère qu'en octobre , après la
réunion des grandes conférences in-
ternationales et la mise au po int des

prévisions budgétaires qu'il sera p os-
sible de faire un choix déf ini t i f  en-

' trç les trois procédés qui s'o f f ren t
du gouvernement : l'impôt, l'emprirnt
et l'inflation plus ou moins contrô-
lée. Il est d' ailleurs probable que la
Solution alors retenue sera un cock-
tail soigneusement dosé des trois mé-
thodes ; mais on comprend que les
contribuables soient impatients d' en
connaître la recette.

S'il a donc laissé planer une re-
lative incertitude sur ses intentions¦¦ en ces matières, le chef du gouver-
nement a apporté néanmoins diver-
ses précisions intéressantes. On re-
lève notamment l'annonce d'un réta-
blissement de certaines mesures de
contrôle des prix ; l' extension aux

! Français qui se rendraient coupa-
bles d' activités clandestines « mena-
çantes pour la sécurité intérieure»
les mêmes mesures prises à rencon-
tre des communistes étrangers ; en-
f i n  la perspective d'un accord pour
une prochaine réforme du système
électoral, objet de tant de discussions
depuis quatre ans.

INTÉRIM.

Âu Conseil général de Neuchâtel
Le musée de tir transf éré à la Maison des Halles — Le règlement sur les inhumationset incinérations a Beauregard renvoyé à une commission — Un crédit pour la revision

du réseau des horloges électriques
Séance du 11 septembre à 20 heures - Présidence : M Sam Humbert, président

Notre parle ment communal a fai t
sa rentrée hier soir. La reprise de
ses travaux a été marquée par un
Içtfg débat concernant le nouveau rè-
g lement sur les inhumations et inci-
nérations au cimetière de Beaure -
gard . Les juriste s qui siègent dans
cette assemblée ont mené une o f f en -
sive

^ de grand style contre le texte
rédigé p ar une commission. Finale-
ment , nos é,diles se sont rangés à
leur' avis et l' ouvrage sera remis sur
I f . métier. A . . uj ,

}-; Vente de terrains : ttV
' Par - 26 voix , le Conseil communal
reçoit les pouvoirs nécessaires pour :

•'a) constituer un droit de superficie en

faveur de M. Jules Matthey. entreprisede transpor t , à Neuchâtel , d'une duréede 31 ans, sur un terrain d'une surfacede 750 ms environ au port d'Hauterive ;
b) vendre le cas échéant a M. Mattheyune parcelle de 750 m-' environ au prixde 15 fr. le mètre carré.
Auparavant , M. Knapp (trav.) s'étaitétonné du fait que l'on préfère mainte-

nant le droit de superficie au droit deservitude.
M. Paul Rognon ,' président du Conseilcommunal , a ' répondu que la constitu-tion d'un droit de superficie était due àdes nécessités ! bancaires.'
Pair '25 voix , le Conseil communal re-çoit ensuite les pouvoirs nécessairespour vendre au comité de la « Maisonde la colonie italienne » une parcelle de

terrain de 4 m2 à Prébarreau , pour lasomme de 100 fr .
Enfin , l'exécutif est autorisé par 2c

voix â vendre à l'entreprise Pizzera elCie S.A.. à Neuchâtel, une parcelle dtterrain de 150 ma environ â la Rosièrepour le prix de 2800 fr.
Transfert du musée de tir

à la Maison des Halles
M. Landry (rad.) est heureux que le

Conseil communal ait enfin trouva une
solution qui :donne entière satisfaction
à la . Corporation des tireurs. ' ¦¦'¦' •• u¦¦ >

M.  W. Rognon' (soc.) constate ' que 'là
réfection intérieure pourrait être para»
chevée en restaurant les boiseries- de la
salle de la Maison des Halles.

M. J. Wavre (lib.) demande si le Con-
seil communal pense pouvoir louer les
locaux du Mail dans un avenir rappro-
ché.

M. J. Béguin (lib.) est d'avis nu 'il
faudrait beaucoup d'argent pour restau-
rer les boiseries.

M. Robert Gerber. conseiller commu-
nal, précise qii" si l'on veut tirer parti
ries locaux du Mail , il faut leur donner
le minimum de confort. U sera tenu
compte dans le loyer des travaux effec-
tués. Et M. Gerber d'ajouter que plu-
sieurs industriels s'intéressent à ces lo-
caux.

Par 24 voix , les crédits suivants sont
alors accordés :

a) pour l'aménagement des locaux ci-
dcvnnt occupés par l'Ecole hôtelière ,
dans la Maison des Halles , 15,000 fr . ;
b) pour l'aménagement d'un atelier au
rez-de-chaussée de l'immeuble 51), avenue
du Mail , 8500 fr. ; c) pour la transfor-
mation des locaux du premier étage de
l'immeuble 50, avenue du Mail , 20,000 fr;.;
total 43,500 fr.

Révision des horloges
électriques

M. Knapp i trav.) rappelle qu 'une con-
vention passée en 1912 entre la ville et
la Société libre des catholiques romains
stipulait que la dite société s'engneehit
à entretenir « à perpétuité . l'horloge de
l'église catholique.

J.-P. P.
(Lire la suite

en dernières dépêches)

Mort du maréchal
Smuts

PRETORIA, 11 (Reuter) . — Le maré-
chal Smuts, ancien premier ministre de
l'Union sud-africaine, est mort dans la
nuit de lundi à mardi à son domicile,
aux environs de Pretoria.

Une des personnalités
lès plus remarquai, les
de la première moitiéy /

de ce siècle
Le maréchal Jan Christian Smuts est

né le 24 mai 1870, dans une ferme près
de Malmsbury, à 30 'km. au nord du
cap de Bonne-Espérance. Il est le fils de
Jacobs Abrahaam Smuts, fermier hollan-
dais, et de Catherine de Vries, d'origine
française et huguenote. Élève brillant
qui passa | tous ses examens avec une

Le maréchal SMUTS ' "

facilité étonnante , il put, grâce à une
bourse d'études, se rendre à Cambridge,
où, trois années plus lard , il passa avec
distinction son doctorat en droit. De
retour en Afrique du sud, en 189ô,_il
fut  admis au barreau de Cape-Town.
Trois ans plus tard , à peine âgé de 28
ans , le président Krueger le nomma pro-
cureur général de la république sud-
africaine , après qu 'il eut renoncé à sa
nationalité britannique. Pendant la
guerre entre l'Angleterre et la républi-
que des Boers , Jan Smuts se distingua
par ses capacités militaires et fut bien-
tôt nommé commandant en chef des
forces républicaine s. Il opposa partout
une. vive résistance aux troupes britan-
niques et assista en 1902 aux négocia-
tions et à la conclusion de la paix deVereeniging .
(Lire la suite en 6me page)

J'ÉCOUTE...
La Ficelle

La mode de la célébration d'anni-
versaires retentissants a fa i t  beau-
coup parler , ces temps-ci , de Sébas-
tien Bach et d'Honoré de Balzac. On
eût pu faire  p lus de tam-tam autour
du centenaire de la naissance de
Guy dé Màupassant.

Ne fut-il pas, en effe t, insurpassa-
ble dans le genre d i f f i c i l e  de la nou-
velle ? N' a-t-il pas écrit Boule de 'stfflf"
et la Ficelle ?¦ La Ficelle, la simple histoire , mais
narrée comme le ferait  le drame,
d' un paysan normand , qui , un jour
de marché ramasse , par esprit d 'éco-
nomie, un bout de ficelle dans la
rue. Il est accusé par un voisin qui
lui veut du mal, d' avoir trouvé lin
portefeuille bien garn i d' esp èces,
perdu le même jour. Le paysan n'ar-
rive pas à convaincre personne de
sa non-culpabilité. Le portefeuille
avait été retrouvé et rendu à son
propriétaire. Mais on ne voulut
croire qu 'à un subterfug e d' un malin
paysan normand.

Celui-ci s'évertue à répéter par-
tout sa version. Il en devient mono-
mane , décline à vue d' œil et f ini t
par en mourir

Une très vieille personne M? ne
sont-ce pas les plus avisées ? — ne
cessait de dire à ses descendants,
grands et petits :

— Ne ramassez jamais rien de ce
qui se trouve dans la rue, fût - ce un
louis d' or. On ne sait jam ais tons
les embêtements qu 'il en pourrait ré-
sulter.

Avait-elle lu la Ficelle ? C'est pos-
sible.

Mais est-il vraiment bien de lais-
ser tout simplement sur la chaussée,
ce que l'on y trouve par hasard ?

On se ferait  ainsi , n'en, doutons
pas , le comp lice , en auelque sorte ,
d' un être peu scrupuleux. Celui-ci
viendrait après vous , ramasser l'ob-
jet et se l' ap proprierai t ,  nullement
jaloux des louanges que la p resse
répand sur les honnêtes gar çons qui
restituent à leur propriétaire ce
qu 'ils ont ainsi trouvé. , '

Mais que craindre aujourd'hui ?
N' at.ons-nous pas lout un service de
police pour les objets trouvés ? En
portant directement votre trouvaille ,
au poste de police le plus pro che,'
vous vous éviterez tout ennui. ¦ ¦

On n'y pense pas assez. Si peu
même que bien des gens ne vont pas
s'informer à ce service , auand ils
ont perdu quelque chose. Ou s'ima-
ginent , sans réflexion , pouvoir le
faire par télép hone !

Un conseil charitable pour termi-
ne :

N'attendez pas , toutefois , comme
il arrive , une semaine entière pour
rapporter le précieux , l'indispensa-
ble trousseau de clef s  que vous au-
riez trouvé. Entre temps , son pro-
priétaire , suant l'angoisse , aurait-
déjà fa i t  modif ier  toutes les serrures
de sa maison. FRANCHOMME



! Une famille
sous un parapluie

FEUILLETON
le la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

R O M A N
par 40

Claire et Linc Dro/.e

Pour rentrer chez elle , elle traver-
sa la chambre des pet its : la « nurse-
r y »  où elle avait passé la plus jolie
journée de sa vie. Il y avait le lit d'en-
fant de Raymond, celui de Colette et
un berceau laqué qui était à Rosie. De
grands rideaux blancs bordés de plu-
ihetis, des anges d'ivoire accrochés
aux flèches blanches, des édredons
bleus... et des têtes soyeuses et bou-
clées, tranquilles, souriant à d'impon-
dérables rêves-

Rosie bourra Mirus , en passant...
souleva les rideaux, et s'en fut triste-
ment.

Elle attendit vainement Odile, le
lendemain , dans le petit restaurant
du quartier Latin où elle lui avait
donné rendez-vous pour déjeuner.
« "Viens , j'ai quelque chose d'urgent
à te dire. » C'était à peu près ce que
contenait le pneumatique envoyé par
Rosie. Odile ne répondait pas , Odile
ne venait pas... Les soupçons de Rosie

Odile était si naturelle que Rosie
respira longuement.

— Mais... Ecoute : M. Lefaune a
donné rendez-vous à Mlle Adèle un
dimanche...

— Quand cela ?
— Le jour où tu es allée l'installer

à Paris... dit Rosie en se demandant
quelle utilité avait cette explication
puisque Odile devait en savoir plus
long qu'elle , et cependant...

Cependant, Odile buvait les paro-
les de Rosie avec tant  d'intérêt qu'elle
en perdait son air supérieur. Son nez
en trompette restait , à ce moment, là
marque prépondérante de son visage,
ce nez gamin assorti au mouvement
rieur de la bouche et à l'éclat des
yeux.

— Raconte ?
— Eh bien ! reprit Rosie avec la

sécheresse de Colette, elle l'a attendu
et il n'est pas venu. Il a prétendu (par
l'intermédiaire de « Crochets et Ma-
cramés) qu'il était malade. Or ce n'est
pas vrai , tout le monde l'a rencontré.
Alors je suis allée le trouver.

Rosie s'interrompit car elle sentait
sa voix monter à un diapason dange-
reux. Il y avait les oreilles de la dac-
tylo-introductrice dans le vestibule.

— Continue... dit encore Odile, qui
semblait de plus en plus intriguée.

— Et ce n'est pas lui « Cheveux
blancs », conclut Rosie agressive.

— Ce n'est pas lui ? Alors qui est-
ce ?

— Papillon.
— Quel papillon ?
-Toi l

se confirmèrent, elle , ne songeait plus
aux intuitions de Colette qui eussent
aiguillé les recherches de nouveau
chez Cyprien Lefaune. En « tapant »,
les habituels conseils de beauté, elle
décida d'aller attendre son amie, le
soir, dans sa pension de la Cité Uni-
versitaire.

Quel ne fut  pas son étonnement , en
voyant la dactylo-introductrice s'ap-
procher d'elle :

— Mlle Odile Piton vous demande ,
elle est dans l'entrée.

Cette phrase prononcée d'un ton
mi-rogue, mi-curieux, la fit se lever
tout de suite. Odile ne se dérobait
pas, et fonçait au contraire sur l'obs-
tacle-

— Qu'y a-t-il ?
Souriante, et l'air de humer l'arôme

de rose et d'oeillet que distillaient les
diverses cabines de l'Institut dé Beau-
té, Odile attira Rosie près de la gran-
de baie voilée de gaze verte et qui ca-
chait les Champs-Elysées.

— Qu'y a-t-il ?
La dactylo-introductrice tendait

une oreille attentive, pendant qu'une
placière en publicité sommeillait au
fond d'un fauteuil en attendant qu'on
la reçut.

— C'est toi, n'est-ce pas, qui as fait
ça?

Rosie chuchota ces mots à l'oreille
de son amie. Celle-ci la regarda d'un
air si totalement incompréhensif, que
Rosie répéta avec moins d'assurance:

— C'est bien toi , n'est-ce pas ?
— Explique-toi , je ne te comprends

pas. Tu deviens folle... Qu'ai-je fait ?

— Parce qu'il est tatillon , indécis,
qu'il adore amonceler les dificultés,
et n'a pas le courage au dernier mo-
ment de rompre avec sa vie de vieux
garçon.

Elle eut un éclat rire étouffé,
— C'est vrai que c'est ridicule de

parler d'amour quand on a des che-
veux blancs.

— Pourquoi ?
Rosie sentait vaguement que le

cœur est jeune , toujours , et elle éprou-
vait une immense pitié pour Mlle Pi-
ton , une indulgence très grande pour
M. Lefaune.

Odile parlait avec lucidité :
— J'ai trouvé M. Lefaune bizarre le

jour où j'ai joué au bridge avec lui.
Il était gai.

Rosie, découragée par le malenten-
du Lefaune-Piton, fit une moue. Odi-
le se méprit :

— Ce que je dis est vrai. Demande
aux jeunes gens.

— Je n'ai aucune raison pour les
voir.

— Dalayrac habite chez toi 1
— Il est parti.
— Ah ! il est à Paris ? demanda

Odile que tous les jeunes gens inté-
ressaient, vous devez vous réjouir. U
vous encombrait, à la longue 1

— Naturellement.
Odile remarqua l'omb.e qui en-

vahissait le visage de Rosie car elle
dit amicalement :

— Ah ! il te plaisait ! Ma pauvre
vieille, tu n'as pas de chance!

— Tu vois, je suis comme ta tan-
te Adèle.

Elle parlait sur un ton de badi-
nage. Sa peine était trop grande
pour qu 'elle la trahit, et puis, Rosie
ne savait pas se confier. Elle n'en
avait pas l'habitude. Elle gardait ses
secrets, les autres n'en saisissaient
que des bribes. Odile crut à un flirt
manqué, comme Colette croyait à
un riche mariage évanoui ; seule,
Mlle Piton , dont le roman était pa-
rallèle à celui de Rosie, devinait
quels ravages un Dalayrac avait fait
dans son coeur.

— Comme tante Adèle ! murmura
Odile , tu plaisantes. Les jeux de l'a-
mour sont de notre âge et non du
sien. Moi , si je ne suis par mariée à
trente..., je me donne jusqu 'à trente
ans... eh bien ! je ferai ma vie de cé-
libataire en enseignant le khmer,
car décidément je préfère le khmer
au lacandon , et je ne penserai plus
au mariage. On peut s'organiser
d'une autre  façon. C'est ridicule de
postuler encore à l'âge de tante
Adèle.

—¦ On ne rencontre pas toujours
celui qu 'on doit aimer quand on le
voudrait , fit remarquer Rosie pen-
sive.

Odile eut un léger soupir. Depuis
longtemps, elle voulait rencontrer
l'âme sœur et ne la rencontrait
point. Elle était cette fois d'accord
îiyec Rosie, elle pensait à ses vingt-
cinq ans qui passaient.

(A suivre)

— Moi !... Moi ! répéta Odile plus
bas, car la dactylographe avait sur-
sauté. Tu es folle 1 Ah 1 je comprends
maintenant les mots avec lesquels tu
m'as saluée tout à l'heure : « C'est toi
qui as fait cela ! » Moi ! Alors tu t'i-

i magines que je suis capable de m'a-
I muser avec de pareilles imbécillités I

Si je suis entrée au courrier de ce
Nid ridicule, ce n'est pas pour me li-
vrer à ce genre d'exercice... J'ai fait
deux communications sur les origines

-du lacandon. C'est tout. Personne
d'ailleurs n'y a répondu. Le niveau
intellectuel est bas dans ce club...
Est-ce pour me faire part de tes soup-
çons que tu m'as donné rendez-vous ?
I Rosie, complètement désemparée,
regardait Odile avec angoisse. L'ac-
cent de celle-ci ne laissait aucun dou-
te. Elle était furieuse et toisait Rosie
comme un professeur qui interroge
une élève et guette le degré de son
intelligence.

— Je suppose que tu ne mets pas
ma parole en doute ?

— Oh ! non, dit Rosie spontané-
ment.

— Bien.
— Odile, il faut découvrir le vrai

« Cheveux blancs », reprit Rosie sup-
pliante car Odile, avec sa belle assu-
rance, lui faisait l'effet d'une bouée
de sauvetage.

— Voyons, Rosie, c'est M. Lefaune.
— Tu es du même avis que Colette.
— Ta belle-sœur est très intelli-

gente.
— Je le sais , dit Rosie pincée- .. Mais

alors pourquoi s'obstinc-t-il à nier ?

Ville M$M du Locle

Mise au concours
La commission scolaire du Locle met

au concours un poste de PROFESSEUR
DE FRANÇAIS aux Ecoles secondaire et
de commerce.

TITRES EXIGÉS : licence ès-lettres de
l'Université de Neuchâtel ou titre équi-

I 

valent. Certificat de stage et d'aptitude
pédagogique.

TRAITEMENT : légal.
ENTRÉE EN FONCTIONS : 1er novem-

bre 1950.
Le titulaire pourrait être éventuelle-

ment chargé de leçons d'italien ou d'alle-
mand.

Pour tous renseignements, s'adresser à
i la direction des Ecoles secondaire et de
¦ cémmèree, le Locle.
i Adresser les postulations, accompagnées
i dù' icertificat médical exigé par la loi, à

M. Jean Pellaton, président de la com-
mission scolaire, le "Locle,- . JUSQU'AU

\ SAMEDI 16 SEPTEMBRE 1050. En aviser
le département' de l'instruction publique.

Belle chambre à louer,
avec pension . S'adresser :
Bellevaux 10.

Chambres avec pension
soignée dans milieu cul-
tivé, une1 Indépendante
avec eau courante. Télé-
phoner à, partir de 18 h.
au No 5 43 28.

Beau studio avec pen-
sion pour étudiant. Con-
fort . Centre. Tél. 6 20 95.

Jeune liomme trouve-
rait Jolie chambre et très
bonne pension. Prix mo-
déré. Tél. 5 49 43. '

• Nous cherchons pour
'. nos différents départe-

®

ments, à Sainte-Croix,

ouvrières
Faire offres écrites dé-

-'" taillées ou se présenter
STE'CROIX _ VUERDOH tous les jours de 14 à

; Radio -Cramo-cinéma 15 heures, au bureau du
t Machines à écrire Hermès personnel de Paillard
; S. A., à Sainte-Croix, rue
! ! W. Barbey.
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LOTERIE ROMANDE
Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

Jeune homme, 17 ans,

cherche place
aux environs de Neuchâ-
tel, en qualité d'aide dan s
magasin ou co__meroe>. De
préférence famille ne par-
lant que le français. Petit
salaire désiré. Offres &
Edouard Btlblmtvnn, Hll-
terflngen (lao de Thou-
ne) .

Dame consciencieuse et
propre1 cherche à faire des
nettoyages de bureaux
le soir. — Adresser offres
écrites _ B. A. 484 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

LES SECRÉTAIRES DE SOCIÉTÉS
auraient les cheveux blancs si

l ' I M P R I M E R I E  CENTRALE
6, rue du Concert, à Neuchâtel

ne venait à leur secours en leur livrant rapidement

LES CARTES DE CONVOCATION • PROGRAMMES
CIRCULAIRES • RAPPORTS • STATUTS

CARTES DE MEMBRE • BILLETS DE LOTERIE

et toutes les formules qui simplifient leur travail
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( MATURIT é FéD éRALE I
INSTITUT SIMMEN
| Tertre 2 - Tél. 5 37 27 - Neuchâtel |
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Aquarium
d'environ 60 om.x30 cm.
est demandé. Adresser of-
fres écrites à K. V. 478
au bureau de la Feuille
d'avis.

i

On cherche & acheter
d'occasion

PIANO
en bon état. Faire offres
Pascal Sambiaglo, Lignlè-
res.

1

Perdu, au clique Knie,
mercredi après-midi,

BELLE PÈLERINE
en loden marquée F. N., a,
rapporter contre récom-
pense Cflos-Brochet 11,
rez-de-chaussée. Reçu en
échange, pèlerine marquée
R. M. et « Flamant », &
réclamer & la même adres-
se.

Dr NICATI
médecin - oculiste

DE RETOUR

Dr G. LEBET
médecin - dentiste

DE RETOUR

Dr Pettavel
CHIRURGIEN

DE RETOUR
¦¦¦¦ ¦

Occasions
A vendre pour cause de

départ : un couch aveo li-
terie. Quelques complets
d'homme, tailles 50 à 52,
Très avantageux. Télé-
phoner au 5 49 60 entre
11 h. 4S etsl2 h. 45.

Personne d'un certain
âge, de toute confiance,
en bonne santé, sachant
bien coudre, cherche pla-
ce de

gouvernante-compagne
auprès de dame seule.
(Accepterait éventuelle-
ment place au pair). —
Adresser offres écrites -
R. F. 470 au bureau de la
Feuille d'avis.

teS rend 
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On cherche un
jeune homme

connaissant bien les che-
vaux et tous les travaux
de campagne. Entrée im-
médiate. — S'adresser à
Henri Matlle, avenue Du-
bois 15, Neuchâtel.

Importante entreprise Industrielle
cherche

sténo-
dactylographe

(demoiselle)
de langue maternelle française.
Entrée: seconde quinzaine d'octobre.
Faire offres avec prétentions sous
chlffrea E. M. 474 au bureau de la'Feuille d'avis.

Jeune personne
adroite et habile, serait
engagée tout de1 suite par
particulier pour appren-
dre partie facile de l'hor-
logerie. Rétribution im-
médiate. Téléphoner au
No 641 65.

Commissionnaire
Maison de la place de-

mande Jeune homme hors
des écoles. Se présenter:
maison Antoine, fleuriste,
Concert 6.

Personne
est demandée pour récu-
rages hebdomadaires. —
Adresser offres écrites à
T. A. 473 au bureau de la
Feuille d'avis.

Fabrique d'horlogerie à
Bienne cherohe

visiteur-
retoucheur
Faire offres sous chif-

fres B 23971 U à Publici-
tas, Bienne, rue Du-
four 17.

On cherche, :
pour l'entretien, d'un jardin potager,

j ardinier qualifié
travaillant seul. Faire offres avec certificats
et prétentions de salaire, à case postale 44,198

Transit, Neuchâtel.

Le journal RADIO ACTUALITÉS
» offre place' stable à

ACQUISITEURS
• D'ABONNEMENTS

actifs et capables. Offres en indi-
quant référencés à l'administration
du journal, 11, avenue de Beaulieu,

Lausanne.
Famille, commerçants,

de deux personnes avec
petite fille de 2 ans, cher-
che une gentille

JEUNE FILLE
pour . un remplacement
d'un à deux mois. De-
mander l'adresse du No
494 au bureau de la
Feuille d'avis.

EMPLOYÉE
DE BUREAU

cherche place pour dacty-
lographie et divers tra-
vaux de bureau. Entrée à
convenir. Adresser offres
à A. S. 366 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune ouvrier

boulanger
cherche place â, Neuchâ-
tel ou environs. S'adresser
à Robert Jaquenod, Mont-
magny (Vully) .

BONNE RÉGLEUSE
ancre, plat et Breguet
aveo point d'attache et
mise en marche cherohe
place. Adresser offres avec
indication de salaire à R.
C. 471 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre à Neuchâtel,
& proximité Immédiate de
la gare,

bel immeuble
locatif

1 s de trois grands apparte-
ments de cinq chambres,
halle et dépendances, tout
confort moderne. Garage.
Un logeaient libre pour
l'acquéreur. Agence ro-
mande immobilière, B.
de Ohan-brler, place Pur-
ry 1, Neuchâtel, tél.
61726.
j ¦ .—¦

LA MAISON DE SANTÉ' CANTONALE
DE BELLELAY engagerait

élèves-infirmières
Agées de 20 ans au minimum, jouissant d'une

bonne santé et des capacités requises.
Salaire dès le début.

Adresser toute candidature ou demande de
renseignements à la direction de la maison

de santé. .

Terminales
à sortir ancre 5 V* à 13 lignes en
séries régulières. H'.-

y ' ' .- '¦ ¦ ¦ '¦¦¦'
S'adresser à Froidevaux S. A.
Neuchâtel.

Je cherche immédiate-
ment une chambre con
fortable à l'Evole ou ai
centre. Adresser offres i
E. du Pasquier, Bevaix
Tél. 6 62 62.

Je cherche à Neuchâ-
tel ou environs

appartement meublé
d'une chambre, cuisine e
salle de bains. Adresse)
offres écrites & V. A. 48.
au bureau de la FeuilK
d'avis.

Dam© seule cherche
appartement meublé

d'une chambre et un<
cuisine ou grande cham -
bre non meublée. Réglor
Serrières ou Neuchâtel. —
Adresser offres écrites i
H. A. 491 au bureau de la
Feuille d'avis.

Disponibles tout de sui-
te, deux Jolies chambres
avec bonne pension. On
prendrait encore quelques
pensionnaires pouir la ta-
ble. — Adresser offres
écrites à P. R. 402 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On prend des
pensionnaires

pour la table. — Rue de
l'Eglise 2, rez-de-chaussée.

\ Nous cherchons pour entrée Immédiate

STÉNO-DACTYLO
de langue française, active et débrouil-
larde, ayant quelques cormalssances de
la langue allemande. Place stable pour
personne capable, Faire offres avec cur-
riculum vitae et prétentions de salaire,
en Joignant photographie à HOFFMANN
frères, fabrique d'emballages métalliques,

THOUNE.

ON CHERCHE

ouvrières
pour travaux d'atelier et

couturières
connaissant bien la machine à coudre élec-
trique. Se présenter à la fabrique Biedermann
& Cie S. A., Rocher 7.

Importante fabrique d'horlogerie
cherche pour entrée immédiate ou

à Convenir,

employé de bureau
B

pour écots et correspondance, cons-
ciencieux et intelligent, de langue
maternelle française, sachant deux \
langues étrangères et connaissant la )

-\ branche horiogère.
Faire offres avec curriculum vitae,
photographie et prétentions sous chif-
fres X 24015 U à Publicitas, Bienne.

OUVRIÈRE S
désirant être mises au courant de la
couture et du repassage sont demandées.

S'adresser à la
Bonneterie Apothéloz & Cie, Colombier.

j Logement
de cinq à, huit chambres
à louer dans ancienne
maison, à Cormondrèche,
Entrée à convenir. Ecrire
à L. G. poste restante
Corcelles (Neuchâtel).

LOCAL
pour entrepôt de mar-
chandise, sec, surface 60
m3 de plain-pied, accès
direct pour camion, est -
louer tout de suite aux
environs de Neuchâtel. —
Adresser offres écrites à
K. A. 480 au bureau de la
Peuille d'avis.

A vendre

cabane
*/ , de montagne

à l'ouest de Tête-de-Ran.
Meublée. Potager, chemi-

. née, citerne. Situation ex-
1 ©optionnelle. 5O0O fr . —

Offres : case 38, Neuchâ-
tel 2, gare.
s

. On cherche à acheter

TERRAIN A BATIR
d'environ 700 m5 . Région
s'étendant entre Neuchâ-
tel et Bevaix. Adresser of-
fres écrites à L. M. 486
avec prix au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre, à Colombier,-
maison familiale

villa, quatre chambres,
tout confort, construction
neuve, vue magnifique, à
deux minutes du tram, du
lac. Adresser offres écrites
à D. A. 4Ô9 au bureau de
le, Feuille d'avis.______________________ ^_—

A louer dès le 5 octobre

plusieurs
chambres

à un ou deux lits à proxi-
mité immédiate de la ga-
re, tout confort. Adresser
offres écrites à C. M. 371
au bureau de la Feuille
d'avis.

Chambre indépendante
pour demoiselle. Centre.
Demander l'adresse du No
459 au bureau de la
la Feuille d'avis.

A louer Jolie petite
chambre, soleil, vue. S'a-
dresser: Quai Ph.-Godet
No 4, 2me, à gauche.

Belle grande chambre.
Mme Weber, rue Coulon 2,

Belle grande chambre
au centre, tout confort.
Demander l'adresse du No
479 au bureau de la
Feuille d'avis.

Belle chambre à louer,
tout confort , déjeuner sur
demande. Riveraine 62,
2me étage.

Jolie chambre meublée,
près de la gare, à mon-
sieur sérieux. Prix : 30 fr ,
Soleil , bain, central. De-
mander l'adresse du No
485 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

On offre dans intérieur
soigné une

jolie chambre
avec pension. S'adresser :
Mme Henry Clerc, Bas-
sin 14.

Belle chambre, au so-
leil, vue, avec pension, à
louer, Côte 21, 2me étage
(côté gare).

A louer tout de suite

GARAGE
Fahys 65. Adresser of-

fres écrites à F. B. 477
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre, à Aigle,

villa neuve
de sept chambres, salle
de bain, deux halls, gara-
ge, chambre à lessive, ins-
tallation, moderne, chauf-
fage au mazout. Vue et
situation unique. 1600 m2
de terrain arborisé. Libre
pour tout de suite. Prix
Intéressant. S'adresser à
poste restante No 1890,
Aigle ou téléphoner au
No 2 2S43.

Chambre au sud. Vue.
Confort, à personne sé-
rieuse. Bachelin 8.

A Jeune homme sérieux
Jolie chambre au bord du
lac, à côté de l'Ecole de
commerce, soleil , vue,
tout confort. Demander
l'adresse du No 460 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

¦ On cherohe à acheter1 Une
MAISON

de trois ou quatre pièces,
avec tout confort , située
entre Neuchâtel et Saint-
Aubin. (Eventuellement
terrain à, bâtir). Faire of-
fres détaillées aveo prix
BOUS L. B. 482 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherohe pour Berne
au commencement d'oc-
tobre,

personne
de 35 à 50 ans
de bonne éducation pour
s'occuper du ménage
d'une dame seule. Place
stable et agréable. Pas de
gros travaux. Gages: de
180-150 fr. Se présenter
ou écrire à, Mme L. R.,
actuellement en séjour à
l'hôtel du Lac, à, Neuchâ-
tel.

Jeune homme, 22 ans,
cherche place de

magasinier
à Neuchâtel ou environ».
Libre tout de suite. Faire
offres à case 4077, Fleu-
rier.

Trois Jeunes sommeliè-
res oherchent place

d'EXTRA
pendant les vendanges. —
Adresser offres écrites à
C. H. 469 au bureau de la
Feuille d'avis.

BONNE CUISINIERE
Dame, 40 ans, cherche

place dans pension ou fa-
mille, accepterait éven-
tuellement un autre em-
ploi. Adresser offres écri-
tes à C. F. 472 au bureau
de la Feuille d'avis.

Habile

sténo-dactylographe
comptable, cherohe à fai-
re derni-Journées. Accep-
terait aussi travail à do-
micile. Urgent. Certifloats
et références a, disposi-
tion. — Ecrire sous chif-
fres F. A. 425 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre

batterie
de Jazz complète, en bon
état. Adresser offres écri-
tes à T. B. 490 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre d'occasion un
lit à deux places
(noyer) sommier métalli-
que, matelas crin animal.
Demander l'adresse du No
492 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pâtisserie de la ville
cherche pour tout de sui-
te un

jeune
commissionnaire

une

jeune fille
pour le ménage. Adresser
offres écrites a E. R. 495
au bureau de la Feuille
d -vls.

On cherche une bonne

sommelière
pour tout ¦ de suite. —
Tél. 7Ô4 12.

La Pouponnière Neuchâteloise aux Brenets cherohe

JEUNE FILLE
de confiance, propre et active, sachant bien cuisiner,ainsi qu'une

PERSONNE
recommandée, sachant bien coudre et raccommoder.
Adresser les offres, certificats, références et photo-
graphie à la DIRECTION AUX BRENETS.

On cherche une

personne
pour tenir le ménage
d'une dame seule et vi-
vre chez elle. Demander
l'adresse du No 483 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Ménage de deux person-
nes cherche

employée
de maison

entre 18 et 30 ans, con-
naissant les travaux d'un
ménage gOigné et sachant
cuisiner. Congé réglé et
bons gages. Entrée: 1er
octobre ou date à conve-
nir. Adresser offres à E. P.
487 au bureau de la
Feuille d "avis.



Vient d'arriver ¦¦¦
à notre rayon spécial de Mr 1

v^ t ! I
Ï Ï N f F R i F  :̂ (;̂ \ WÈ

f  I T)  -I * \xw *'̂**j 3*m\ v "
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W Après les vacances, vérifiez si votre plume-réservoir f f î
JM fonctionne parfaitement. ih.
FS Bien souvent un réglage, une toute petite chose, suffira AA
'(W â faire fonctionner votre porte-plume, même s'il n'a gral'

pas été acheté chez nous. K

Des stylos inutilisés et abandonnés au fond d'un tiroir i
^1 peiivent être remis en état de 

marche, le plus sou- ty
Jf à vent à peu de frais. Qk

Durant notre « Action en faveur de la plume-réservoir », Wy
 ̂

toutes les réparations 
se feront par notre atelier dans '

Jx un délai de vingt-quatre heures. Apportez chez nous Esà
votre stylo ou envoyez-le par la poste j

^M Les principaux avantages de notre « action » :

•fl Votre plume-réservoir subira uno vérification j ¦ . '
\jj-q ¦ gratuite , c'est-à-dire qu'elle sera nettoyée et W?
^3 remplie d'encre spéciale. K.
&-.'¦ f %  Les petites réparations seront terminées dans WÊ
_H —¦ les vingt-quatre heures (celles reçues par poste

^îj repartiront par retour du courrier). BSi
H s* Toutes les réparations Jouiront d'un tarif spé- wf

"* clal avantageux.

eS M Pour le prix de Fr. 1.—, votre nom sera gravé
^Kl 

¦• 
sur n'Importe quel porte-plume. Wf
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1 (j%%yWftWM* Saint-Honoré 9

Lingerie Hanro
pour l'automne

¦

Chemise de jour R ..rose, bleu, blanc . . . . *¦¦ 19

Culotte assortie pet i.c M 7K
dentelle ou culotte poignet flhilll

Combinaisons d6pni_ 10.—
Chemise de nuit |Q7 E

depuis lïl-li l

KUFFER & SCOTT
SPÉCIALISTES EN LINGERIE

NEUCHATEL

Sous l'hôtel Touring i

CLAUDE FONTAINE 1
La parfumerie de Neuchâtel m

Bi_HI_^_______________ ------------i^

Tous vos I
meubles rembourrés |j
de style ou modernes j \

Toutes vos I
installations de rideaux I

Literie de qualité I
Réparations — Transformations

Travail e f f ec tué  par personnel j ;
qualifié | Ij

A LA MAISON SPÉCIALISÉE |

Faubourg du Lac 1 - Tél. 5 26 46 |
NEUCHATEL fil

A vendre une machine
à calculer

« Facit »
électrique. Adresser offres
écrites à N. A. 468 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

fisV̂  ̂ .̂ s'i* _____l'p Y. i»  1 Rr̂  _Bi/̂ .__r r r T i  l'J 11 ""Us

Une économie
éclatante!

/̂fe/Jï
- nettoie-cire - brill e -

Emploi :

parquets, linoléums i
mosaïques , planelles

meubles, boiseries , etc
Prix net Fr. 3.60 , ',

Icha compris l 1
En vente partout

Drogueries
réunies S. A.

Lausanne •

Pour le riz
ou le ragoût

belles pOUleS
fraîches du pays i
de Fr. 2.— à 3.—

le V, kg.
au magasin

lehnherr
FRÈRES

A vendre belles

pommes de terre
« Blntje » , «Up-to-date »
et « Roi Edouard » chez
Henri Sandoz , la Jonchè-
re. Tél. R 13 86.

A VENDRE
grande armoire pour ar-
chives, en sapin, hauteur
2 m. 60, longueur 2 m. 30,
à quatre portes ; encore
quelques lits en fer et en
bois, lits-divans, tables,
chaises, commodes, aspi-
rateur, gramophone, lus-
tres. E. Jeanneret . les Til-
leuls. Hauterive. Télépho-
ne 7 51 26.

Tous les jours

Lapins
frais

du pays
Fr. 3.20 le 'A kg. !

au magasin

Lehnherr
FRÈRES

Chaudières
à lessive

transportables

Chaudières
à vapeur

Durax pour cuire aux
porcs à chauffage au bols

ou électrique
Demandez prix-courant

Bss__l
Tél. 812 43

Nos j
atriaux...

Un délice !
à la BOUCHERIE-

CHARCUTEBIB

LEUENBERGER
Tél. 5 21 20

I

Une santé de fer !
Pour l'avoir , 11 faut un organisme auquel ne
manque point le fer , élément constitutif In-
dispensable à notre organisme. Le fortifiant
PHOSFAFERRO contient du fer , de la léci-
thine et des extraits de levure. Il combat le
surmenage, la débilité, la faiblesse générale,
l'anémie et la chlorose.

PHOSFAFERRO
La boîte Fr. 4.42 \ - . j
La boîte-cure Fr. 7.80 / 1,-na :

En vente dans toutes les pharmacies et au
dépôt général : Pharmacie de l'Etoile S. A.,
angle rue Neuve 1 - rue Chaucrau , Lausanne

P*_\^i
CÉLESTINS ^^] REINS

GRANDE GRILLE §ËJJB|?_- F0IE
HÔPITAL pj^? ESTOMAC

\ 0̂—t

A vendre
choux-raves

de table , chez Jean-Mau-
rice Guyot. la Jonchère .

A VENDRE
appareils électriques à sé-
cher les fruits et légumes .
S'adresser à Mme Schur-
mann, rue des Moulins,
m_-._

On morceau savoureux i|k
W$n Côtelettes rai»
VA ^e mouton 1 H
#•/#& Fr 4 40 le K kg. H*•• •¦•_ **. 

¦ ¦ • TTinrw * L /-  *v r>* 9_6^_--__fi_R

La marque J'un rrov»ll ^̂ ^̂ ^̂
équitaMoment r.munë.,.

» s... ..

 ̂ ' 
^Notre Installation climatisée vous assure

chaque Jour

Un fruit parfait
Un légume en pleine maturité

Qualité régulière

Alimentation ï
Bellevaux 5 - Tél. 5 24 59

Service à domicile
-, J

|

f^^^^ifê __ ' - ^
hÂ I- « •*%. Antnninp _ Uiwor 1¦ 

%^̂ fem,, W%s%m, nUlUIMMc mVcl 1
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i 0ÈÈÊf ^ fRFPF I AIMF bonne îaiité > S90 i
ŴMÊÊm  ̂

Vl \ L r_ _  LM
i

l^E
L largeur 

130 
cm., le m. -̂  f\ J|

I ^p£ , . DIAGONAL E 
p° 

ts<riïi"_;, ,, _ 670 I
j  |P DEMANDEZ • ÉCOSSAIS ___^__W_-T. _ *_ 950 1
I ''' NOS PAT RONS LÂii-âGF "¦"• b,er "̂  »

,orls ™<le,• ¦"¦ 1190 1LnlIinVI L gcur 130 cm le m. I l
n j il n i r n . '

! ll l l l U I L H  j fi g gyj a #" r fantaisie à carreaux , pour manteaux il f j \ J  i
pratiques ' LMÏIlM^J t et jaquettes , 140 cm le m. -A !

sif mpj es FI A MPI I F ^' "nie > p°- c-ti™es et 1A 50 ifac iles I __HI?_ . ____ __ jupes, largeur 140 cm. . . le m. Ml : i

1.- et 1.90 i mu /*!1 1 _ion! :l AI I M Aë  _§¦ a flnes côtClS > P°ur manteaux unis , !/|L'w Sa¦ ^>s.| \/ |L//Nr\r l-lni B _Jn\J|_ nouveautés , largeur 140 cm., le m. i "r 1
r JOLY MODE
OT 2. - ' s_a _ I\H U tfî», I" diagonale pour manteaux chic , |̂ ,^« Q___*_ ! BlnVlL beaux coloris , largeur 140 cm., le m. B^ ]

LA POCHETTE PÂVI IPF C Pure laine - p0ur robes et deux - ÎA90
. O/W x «_ E/\ B\M I U Ë- L J  pièces, largeur 140 cm. . . le m. - Vfi.oO et. __ ._»o

I M ARIE CLAIRE VELOUR S tùttaSi'.ir ^̂^irn";. 1575 i
f lARAPn iN F Iaine > fiualité Im,rc,c

' p°nr 7150 j
- wM_JHB\ __r |ltl __ costumes, larg. 140 cm., le m. A l

*̂̂ ^  ̂
-̂ NEUCHÂTEL

Moto d'armée
680 cm., modèle 1943, en
parfait état, cédée pour
1500 li. A. Stauffer, gen-
darme , Colombier.



Il Y a cent ans (le 26 août 1850)
Louis - Philippe mourait en exil

C'est au château de Claremont , en
Angleterre, que décéda, il y a cent
ans, Louis-Philippe 1er, roi des Fran-
çais, après trente mois d'exil. Située
dans le Surrey, cette propriété, qui
appartenait à la couronne de Gran-
de-Bretagne avait été mise à la dis-
position du roi des Belges, Léopold ,
et de son épouse Louise, fille de
Louis-Philippe. Et Léopold avait été
heureux que ses beaux-parents puis-
sent trouver là un refuge, après les
journées tragi ques de février 1848,
écrit l'« Epoque ».

Ce qu 'ont été ces deux ans et demi
d'exil, l'Histoire avec un grand H ne
s'en préoccupe guère, un souverain
déchu ne l'intéressant plus, à moins
qu'un jour un retour heureux de la
fortune ne le remette sur son trône.
Se serait-on penché sur la vie du
« Boi de Mittau » si le comte de Pro-
vence n 'était pas devenu Louis XVIII?

Fuir...
Le 24 février 1848, Louis-Philippe ,

accompagné de son épouse Marie-
Amélie, était parti des Tuileries dans
un cabriolet en direction de Dreux,
le Saint-Denis de la famille d'Or-
léans.

Les souverains s'étaient rendus
dans la chapelle construite par la
mère du roi, la duchesse douairière
d'Orléans, la propre épouse de Phi-
lippe-Egalité. Le roi s'était recueilli
sur les tombes de sa mère, de son
fils aîné Ferdinand , duc d'Orléans,
mort tragiquement en 1842 d'un ba-
nal accident de voiture, de son fils
Penthièvre, mort à l'âge de huit ans,
d'une de ses filles, décédée à deux
ans, et enfin , de sa sœur , Madame
Adélaïde , morte  le dernier jour de
l'année précédente.

L'idée des souverains était de ga-
gner ensuite , par petites étapes, le
château d'Eu , en Normandie. Mais

les nouvelles reçues de Paris dès le
lendemain — l'échec de la régence,
la proclamation de la Républi que, le
pillage des Tuileries (une fois de
plus) — changèrent leurs disposi-
tions. Il s'agissait maintenant de
fuir , de gagner l'étranger. La fron-
tière la plus proche étant le rivage
de Normandie , l'ex-roi et sa femme,
sous le nom de M. et Mme Lebrun,
gagnèrent Honfleur en évitant —
non sans peine — d'être reconnus.
Et Saint-André, près d'Anet, faillit
bien être leur varennes.

Mais, grâce à quelques fidèles,
après être restés cachés à Honfleur ,
puis à Trouville , M. et Mme Lebrun
quittaient le sol de France le 2 mars
et débarquaient à Newhaven. L. Lu-
cas-Dubreton , historien de Louis-
Philippe commente de cette manière
ce départ : « Ainsi se termina cette
randonnée qui aurait pu être tragi-
que et ne fut  que lamentable : l'af-
folement , les pleurs , les appels de
détresse, les déguisements humi-
liants , le manque d'argent y tien-
nent la première place; et , sauf une
prière auprès de tombeaux , sauf le
dévouement désintéressé des hum-
bles, on y chercherait en vain un
accent de noblesse, de grandeur.
La monarchie bourgeoise s'évadait
pauvrement , mesquinement... »

Vie de famille
Un certain nombre de membres

de sa famille entouraient maintenant
le vieux roi en exil . Son épouse,
deux de ses belles-filles, les du-
chesses d'Orléans et d'Aumale et s_ s
douze petits-enfants. Vie de famille
par excellence, comme avait été cel-
le des Tuileries et surtout celle du
château de Neuilly. Le « comte de
Neuilly » recevait et accueillait cha-
leureusement ceux qui venaient de
France pour le saluer et ne man-

quait jamais une occasion de se jus-
tifier et de rappeler qu'il avait pré-
féré se retirer plutôt que de risquer
une lutte sanglante et fratricide.

Il est vraisemblable, en effet , que
si Louis-Philippe avait voulu se
maintenir, il l'aurait pu ; mais cela
aurait peut-être coûté 20,000 vic-
times, selon les évaluations du ma-
réchal Bugeaud et... six mois plus
tard , un an plus tard , l'émeute re-
naissait , tant le régime avait fait de
l'« immobilisme » sa première vertu .

Si encore le fils aîné du roi avait
été là I Très populaire , le duc d'Or-
léans portait en lui , en effet , l'es-
poir d'une importante fraction de
la Nation qui l'estimait capable de
réaliser la synthèse de l'ordre
louis-philippard et des aspirations
ouvrières. Peut-être aurait-il su re-
prendre le sceptre des mains vacil-
lantes de son père et instaurer en
France un régime analogue à celui
qui fonctionne en Grande-Bretagne
à la satisfaction de la quasi-una-
nimité des sujets de S. M. George
VI. Mais le sort en avait décidé au-
trement.

!_a fin
Gùizot , Thiers et bien d'autres,

moins notoires, avaient fait le pèle-
rinage de Claremont et avaient
commenté avec le roi les débuts dif-
ficiles de la lime République. Léo-
pold ' aurait voulu que son beau-pè-
re quittât  l'Angleterre, dont l'amitié
était sujette à caution , et fixât sa
retraite définitive à Salzbourg Mais
l'ex-roi des Français était vieux , mi-
né par le chagrin et une grave ma-
ladie de foie : un nouveau voyage
ne lui souriait guère.

Il consacrait une grande partie
de son temps à rédiger ses Mémoi-
res. De courts déplacements, cepen-
dant , tranchaient sur la monotonie
de son exil.

L'état de santé de Louis-Philippe
s'aggravait lentement avec de brus-
ques retours qui donnèrent de l'es-
poir. Son irritabilité croissait sans
cesse, comme sa faiblesse. Le 24 août
1850, il se fit porter sur le perron
pour se réchauffer au soleil. Ce fut
sa dernière sortie. Il assista encore ,
au dîner de famille et resta quelque
temps au salon.

Mais la nuit  fut mauvaise ; aussi
le médecin de la famille conseilla à
Marie-Amélie d'appeler un prêtre.
Louis-Philppe était loin d'être pieux,
mais il reçut l'abbé Guelle , qui lui
administra l' extrême-onction , en pré-
sence de toute sa famille agenouil-
lée autour de son lit. Puis il appela
le général Dumas pour compléter
certains détail s de ses Mémoires.

Tout était donc en ordre. Le roi
entra en agonie , agonie sans souf-
frances , et exp ira le lendemain à
huit heures du matin.

Erreurs et faiblesses
Méditant  sur la révolution de 1848,

Louis-Phili ppe reconnaissait lui-
même certaines de ses erreurs et de
ses faiblesses : « Roi élu par la"Garde
Nationale de Paris, le jour où la
Garde Nationale s'est déclarée con-
tre moi , mon règne était fini. »

Il est de fait  que , malgré son in-
telligence , qui était grande , et son
exp érience , qui ne l'était pas moins ,
il ne sut pas toujours comprendre
son époque. Il pensait qu 'il lui suf-
fisait  de régner avec la bourgeoisie ,
épaulé par la Garde Nat ionale qui ,
toutes deux , personn ifiaient à ses
yeux la nation. Or le bonheur bour-
geois ne pouvait à lui seul satisfaire
le pays tout entier. Ainsi que l'a écrit
son historiographe : « Les contemp-
teurs du régime-type de la bour-
geoisie, ceux d'hier et d'aujourd'hui ,
peuvent sans être contredits sérieu-
sement reprocher à la royauté ci-
toyenne sa méconnaissance totale
de la question sociale , son refus de
jeter un regard en bas , sa suffisance
de classe soi-disant éclairée qui ne
consent que par hasard et comme
d'aventure à s ̂ occuper des humbles.»

Mais si, sur le plan social , ce ré-
gime avait fait faillite comme devait
également le faire le Second Empire,
par contre, la Monarchie de Juillet
sur le plan économique a puissam-
ment aidé la révolution industrielle

•et a jeté les bases de notre équipe-
ment moderne. Sur le plan interna-
tional même, Louis-Philippe avait
pu effacer le souvenir de Waterloo.
Mais , ami de la paix , il ne put lutter
efficacement contre la légende de
l'épopée napoléonienne et la France
s'ennuyait en rêvant à sa gloire pas-
sée.

Aussi Victor Hugo, bien représen-
tatif de son époque , a-t-il porté le
jugement suivant sur le roi-citoyen :
« Louis-Philippe sera classé parmi
les hommes éminents de son temps
et serait rangé parmi les gouverne-
ments les plus illustres de l'histoire,
s'il eût aimé la gloire et s'il eût eu
le sentiment de ce qui est grand au
même degré que le sentiment de ce
qui est utile. »

Va-t-on octroyer
des subventions pour la

fabrication de moût ?
Les c Basler Nachrichtcn » ont publié

une information concernant l'octroi pro-
jeté d'une subvention fédérale pour la
fabrication de moût. Une subvention de
600,000 fr. serait allouée en vue d'une
réduction de 25 c. par litre, du prix de
2,5 millions de litres de moût.

Le projet dont parle le grand quoti-
dien bâlois appelle les remarques sui-
vantes :

a) Le texte officiel du projet dit no-
tamment : « Le total à ne pas dépasser
est fixé à 2,5 millions de litres de moût,
dont 2 millions pour la Suisse orien-
tale et 0,5 million pour la Suisse ro-
mande et le Tessin » .

b) Il est incompréhensible que l'on
envisage de subventionner 2 millions
de litres de moût en Suisse alémanique.
La part prévue pour la production de
cette partie du pays (où le tiers seule-
ment de la vigne se compose de raisins
blancs) paraît excessive en comparaison
de ce qui est prévu pour la Suisse ro-
mande (où presque tout le vignoble est
blanc) et le Tessin.

c) Il est curieux que ce soit précisé-
ment l'Association des coopératives agri-
coles de Suisse orientale (V.O.L.G.) —
laquelle sera, d'après les « Basler Nach-
richtcn », le principal bénéficiaire de
l'action envisagée — qui ait rédigé le
premier projet de subvention et qui ait
obtenu de l'administration fédérale
qu'elle s'inspire de ce texte dans l'éla-
boration de son projet propre.

d) Etant donné que la quantité de vins
blancs produits en Suisse alémanique
n'est pas considérable, le prélèvement
sur cette quantité de 2 millions de litres
de moût risque d'entraîner une hausse
du prix du vin blanc. La subvention
projetée ne s'inspire guère des intérêts
des consommateurs, mais elle va sans
doute au-devant des vœux des produc-
teurs.

e) Le fait que la plus grosse part de
la subvention ira à la Suisse orientale
agira au détriment de toutes les entre-
prises qui utilisent du raisin provenant
d'autres régions du pays. La subvention
servira en somme à améliorer —r aux
frais du contribuable — la position de
la V.O.L.G. vis-à-vis de ses concurrents.
Ce qui n'est guère admissible.

f) Le texte paru dans les « Basler
Nachrichtcn » ne comporte aucune indi-
cation concernant la base légale du
projet de subvention.

La vendange zuricoise
La récolte du vin dans le canton de

Zurich est évaluée à 39,000 hectolitres,
ce qui représente 4000 hectolitres de
plus que la moyenne de plusieurs années
en arrière et 9000 hectolitres de plus que
l'année passée.

On estime qu'il y aura 16,000 hectoli-
tres de vin blanc et 23,000 hectolitres
de vin rouge.
«__________________»___>-___»___»«___

CHRONIQUE VITICOLE

Extrait de la Feuille officielle
28. Radiation de la raison sociale Jacques

Bonet, à Boudry; Commerce , d'huiles et
graisses, par suite de "remise "de commerce.
L'actif et le passif sont repris par la m'aison
« Mme1 Pâquerette Bonet-Langensteln » , à.
Boudry. But : fabrication, commerce, ven-
te d'huiles et graisses « Langéol », produits
chimiques et techniques pour l'Industrie
et diverses représentations.

28. Sous la raison sociale Rond Point II
S. A., à Neuchâtel, 11 a été constitué une
société anonyme ayant pour objet l'acqui-
sition, l'exploitation , la construction, la
vente ou la gérance de tous Immeubles
bâtis ou mon bâtis, notamment l'acquisi-
tion et la vente d© toutes actions et de
toutes participations concernant des socié-
tés de construction. Capital social : 50.000
francs divisé en 50 actions de 1000 fr . cha-
cune, au porteur. Administrateur unique:
Biaise de Montariollln, à Neuchâtel .

30. Radiation de la raison sociale Edouard
Jung, à la Obaux-de-Fonds , épicerie, mer-
cerie, charcuterie, par suite de décès du
titulaire.

LA VIE RELIGIEUSE

Radio et Evangile
(sp) Le poste émetteur de Quito (Equa-
teur), d'une puissance de 100,000 watts,
est entièrement consacré à la propaga-
tion de l'Evangile. Une représentante
de ce poste, Mme H. Rich, chargée de
l'établissement des programmes en lan-
gues étrangères, vient de passer quel-
ques jours en Suisse, notamment à la
Convention chrétienne de Morges. Elle
a pris contact avec plusieurs personnali-
tés susceptibles de lui fournir des allo-
cutions en français et en allemand. Le
chœur de l'Eglise évangélique libre de
Neuchâtel a fait enregistrer et fera en-
core enregistrer de la musique religieuse
pour ce poste.
Dans la paroisse réformée

de la ville
(c) Au terme de l'instruction religieuse
d'été, donnée par les pasteurs Rey-
mond et Roulin, les catéchumènes,
jeune s gens et jeunes filles, ont été
reçus dans l'Eglise et ont fait leur
première communion aux cultes de-
deux derniers dimanches, au Temple
du Bas et à la Collégiale.

LES S_ ?©Ï_T$
__e grand tir 1950

à Neuchâtel
Voici la suite des résultats de cette

épreuve qui s'est déroulée les 26 et
27 août et les 2 et 3 septembre au
stand du Mail :

Cible Art 300 m. — 1. Chervet Werner,
Murten, 471 ; 2. Raval Georges, la Chaux-
de-Fonds, 468 ; 3. Domeniconi B., Biel,
465 ; 4. Winkler Marcel, Neuchâtel , 463 ;
5 Richard Fritz, Biel , 461/95 ; 6. Huber
Hans,' Chandossel-Fribourg, 461/94 ; 7.
Coquoz Frédéric, la Chaux-de-Fonds, 460 ;
8 Nobs Roger, Salnt-Blalse, 455 ; 9. Brâu-
chl Paul, Neuchâtel, 454/99 ; 10. Schârer
Charles, Thielle, 454/97.

Cible Militaire 300 m. — 1. Grobéty An-
dré, Peseux, 460 ; 2. Linder Louis, Peseux,
458 ; 3. Boiteux André, le Locle, 456 ; 4.
Basler Alfred, Rutsehelen, 455/419 ; 5.
Glanzmann Auguste, Delémont 45S/382 ;
6. Isell Hans, Ins, 453 ; 7. Pilloud François,
Châtel-Saint-Denis, 452 ; 8. Pellaton An-
dré, Tavannes, 449/95; 9. Python Albert,
Bulle, 449/91 ; 10. KUnzl Werner, Kerzers,
448

Cible Neuchâtel 300 m. - 1. Meyer Otto,
Courtaman, 50/46 ; 2. Raz Jakob, Nidau ,
50/44 ; 3. Erpf Otto, Berne , 50 ; 4. Gnâgl
Hans, Lattrigen, 49/40 ; 5. Bovet Léon, Es-
tavayer, 49 ; 6. Graden Walter, la Chaux-
de-Fonds, 49 ; 7. Schneider Paul , Leubrin-
gen, 49 ; 8. Andrey Paul , la Neuveville, 49 ;
9. Wlnkler Marcel, Neuchâtel, 49 ; 10, Haas
Hans, Fleurier, 49.

SECTIONS 50 m.
I. Biel , Stadtschùtzen, Pistolensektion,

83,672 , distinction ; 2. Le Locle, pistolet et
revolver , 82,177, distinction ; 3. Neuchâtel ,
section pistolet de l'infanterie, 80,616, dis-
tinction ; 4. Murten, Sektion der Pistolen-
schùtzen, 78,077, distinction ; 5. Fleurier ,
pistolet et revolver du Val-de-Travers ,
77,400, distinction ; 6. Delémont , Société
de tir de la ville, 77,380, distinction.

GROUPES 50 m.
1. Le Locle, pistolet et revolver, «Le

Verger », 979, distinction et challenge de
« la Neuchâteloise»; 2. Biel , Stadtschùtzen,
« Dufour » , 972, distinction ; 3. Fleurier ,
pistolet et revolver 1. 952 ; 4. Neuchâtel,
l'Infanterie, «Le Pistolet », 890 ; 5. Delé-
mont, Société de tir de la ville , «Jura »,
871 ; 6. Neuchâtel, Sous-oficlers et soldats
1, 870 ; 7. Le Locle, pistolet et revolver ,
« Les Girardet », 807 ; 8. Delémont , Société
de tir de la ville, « Béridier », 795 ; 9. Neu.
châtel , l'Infanterie, « Les Grlnchus », 782 ;
10. Mu r ten , Sektion der Plstolenschùtzen,
« Grossfeld », 745.

Cible Art 50 m. — 1. Rappo Robert, Dù-
dingen, 229 ; 2 . Suter Hans, Erstfeld , 228 ;
3. Perret René, Lausanne, 221 ; 4. Hannl
Karl , Pleterlen , 218 ; 5. Muller Charles,
Neuchâ tel , 215/44 ; 6. Otz Hermann , Tra-
vers, 215/43 ; 7. Burri Hans-Werner , Berne,
214 ; 8. Dlntheer Walter , la Chaux-de-
Fonds, 213 ; 9. Ruch Max. Yverdon , 212 ;
10. Roquier Louis, Peseux, 209/47.

Cible Militaire 50 m. — 1. Rappo Robert,
Dudingen , 224 ; 2 . Swltalski Robert, Tra-
vers , 208 ; 3. Kaufmann Paul , Berne ,
205/47 ; 4. Droz René , les Brenets, 205/46 ;
5. Moslmann Fritz , Berne. 203 ; 6. LUthy
Jean , Neuchâtel , 202 ; 7. Beuret Jean, De-
lémont, 201 ; 8. Per ret René, Lausanne,
200 : 9. Ruch Max, Yverdon , 199 ; 10. Otz
Hermann, Travers , 198.

Cible Neuchâtel 5U m. — 1. LUthy Jean ,
Neuchâtel , 49 : 2 . Moser Adolf , Biel , 48 ;
3. Giroud Edmond, le Locle, 47 ; 4. Rappo
Robert. Dudingen , 46 ; 5 Otz Hermann ,
Travers , 46 ; 6. Saladin Ernst, Biel , 46 ;
7. Huguelet Aurèle, Cernier , 46 ; 8. Robert-
Grandplerre Paul . Neuchâtel , 45 ; 9. Ruch
Max , Yverdon , 44 ; 10. Feuz Hermann, les
Ponts-de-Martel, 44,

Cible Série 50 m. — 1. Hemauer Ludwig,
Nidau. 266 ; 2. Giroud Edmond , le Locle,
265 ; 3. Otz Hermann , Travers, 262 ; 4.
Perret René, Lausanne, 262 ; 5. Saladin
Ernst. Biel , 262 : 6. Broggi Salvatore, 259 ;
7. Swltalski Robert, Travers, 255 ; 8. Mosl-
mann F., Berne. 254 ; 9. Raboud Maurice,
Noiralgue. 253/238 ; 10. Barrelet Jean-Louis,
Neuchâtel. 253.
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«Le reste n'est _«e
poussière »

Bonne mise, au point dc M.  Marcel
Regamey au sujet de la France et
de l'Europe , dans la « Nation », le
vivant petit organe 'lausannois :

Dans l'un de ses articles qu 'il a publiés
dans la. « Gazette de Lausanne - sur la
guerre de Corée , M. Bertrand de Jouvenel
rappelle qu'il n 'existe plus dans le monde
que deux grandes puissances : l'Amérique
et la Russie, et une puissance de second
ordre : la Grande-Bretagne. «Le reste n'est
que poussière. »

Ce n 'est sans doute pas sans amertume
que l'écrivain français reconnaît que son
pays ne compte pratiquement plus dans
l'équilibre des forces. « Poussière », la
France, comme l'Allemagne, comme l'Italie ,
comme la Belgique et la Hollande , plus
peut-être que la Yougoslavie et la Suisse. .

La France a pourtant, recouvré l'intégra-
lité de son territoire métropolitain et de
son empire colonial , la Syrie exceptée. Sur
la carte , elle demeure un des plus grands
Etats du monde . La population de l'Union
français e dépasse la centaine de millions.
Apparemment, la France est plus forte
qu'elle ne l'était à la fin du XVIIIme siè-
cle lorsqu 'elle tenait encore W premier rang
dans l'univers .

Comment la première des grandes puis-
sances en 1919 est-elle devenue une non-
puissance en 1950, une « poussière » ? La
double saignée de deux guerres y est bien
pour quelque chose, mais la Russie des
Soviets a connu , elle aussi, une double
invasion , les massacres en masse1 et les des-
tructions systématiques. Elle n'en est pas
mo'.ns la puissance la mieux armée et la
puis agissante . Ce ne sont pas non plus les
qualités de la race et l'énergie des Individus
qui expliquent ce recul de la France . Pou r
leurs affaires privées , les Français sont
actifs et ingénieux. SI l'Etat était à la
mesure des individu s, la France aurait con -s.rvé xin rang parmi les nations.
\l_ France ne parvient pas à se dégager
dw la maladie de ses Institutions politiques ,
.j Spl remonte à 1789. A cette maladie cons-
_*____ __€_ _ 69 SQS-iË______l___é__Ë_^___

troubles moraux de la Résistance, dont les
effets se perpétuent.

La fidélité de la République au régime
parlem-ntaire , la conviction qu 'aucun au-
tre régime n 'est possible n'empêchent pas
que ce régime prive un grand pays du gou-
vernement-, cohérent et fort qui lui est in-
dispensable, sans procurer à,la nation la
représentation efficace des'intérêts. Après '
quatre ans, la nouvelle Constitution est
aussi désuète que l'était celle de 1875. Le
mécanisme tourne è vide dans l'indiffé-
rence générale

L'administration , qui a si longtemps pai-
llé les vices du régime ,a été désorganisée et
démoralisée par l'épuration . Le sens même
du rôle de la France dans le monde s'est
obscurc i dans la conscience des Français .
Il n 'existe plus de mouvement d'opinion
suppléant à la carence de l'Etat pour main-
tenir en alerte le patriotisme de l'élite . Le
gaullisme, que ronge l'Injustice dont son
chef s'est rendu coupable à l'égard des
meilleurs Français, paraît frappé d'Impuis-
sance, malgré le nombre de ses adhérents.

Quelques manifesta tions spectaculaires
du mouvement européen ou fédéraliste
montrent que la jeunesse des écoles a
encore de l'élan, mais cet enthoulsasme se '
dépense en vain . Brûler des poteaux fron-
tières franco-allemands ne diminue aucune
des difficultés du rapprochement de deux
peuples que séparent des ressentiments
aussi profonds . Ce féd éralisme idéologique
est une échapnatoire. On croit trouver clans
l'union européenne la panacée qui épar-
gnera l'effort civique de la reconstruction
de l'Etat français .

Or c'est précisément la force politique
de la France qui peut seule donner à
l'Europe occidentale l'existence effective.
On ne construit pas avec de la poussière.
Toute fédération tire sa force de ses mem-
bres. La force engendre la force, mais la
décrépitude multipliée par le dénuement
ne donne que du néant.

L'incapacité de l'Europe de se forger son
propre destin est, sans doute la cause essen-
tielle du glissement du monde vers la
catastrophe , mais la naissance de l'Europe
est liée à la renaissance de l'Etat français
et cette renaissance ne peut être que

_ l'œuvra des François eux __._»_>.
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Nouvelles financières
SUISSE
Les transferts financiers entre la Suisse

et l'Argentine
La Banque centrale de l'Argentine vient

de publier les premières dispositions d'ap-
plication de l'accord sur le transfert finan-
cier entre la Suisse et l'Argentine. Elles
prévolent que le transfert des bénéfices
intérêts, dividendes, rentes, etc., obtenus
en Argentine, pourra être proposé Jusqu 'au
6 octobre, pour le cas où le détenteur des
titres sera établi en Suisse et que les mon-
tants soient dus à dater du 1er janvier
1947,

En ce qui concerne les bilans établis
après le 28 août 1950, les dispositions gé-
nérales de la banque qui limitent les trans-
ferts à 5 pour cent par année, seront appli-
quées. Cependant, le solde pourra faire
l'objet d'une demande de transfert dans
les 30 Jours. L'accord prévoit à est effet
une somme de 16 millions de francs.

Les licences de fabrication, les droits de
patentes ou des marques, l'aide technique
et les droits d'auteurs dus Jusqu 'au 31 dé-
cembre 1949 pourront être Inscrits, comme,
les dettes pour marchandises.

FRANCE
Le rapport

dn Fonds monétaire International
Le rapport annuel du Fonds monétaire

International a été présenté à Paris. Les
Ebats-Unis et les autres pays « excédentai-
res » y sont invités à réduire leurs tarifs
douaniers et à supprimer en général les
restrictions aux Importations. Leur intérêt

' commande d'aider les pays « déficitaires »
afin d'arriver à équilibrer les payements
Internationaux.

Le Ponds monétaire, constate le rapport ,
continue à s'opposer à une augmentation
du prix officiel de l'or, malgré l'insistance
de l'Afrique du sud.

UA vie DE
NOS SOCIÉTÉS

Société de Kofingue
Le nouveau comité de la société de Zo-

fingue pour 1950 à 1951 a été composé
comme suit :

Président : Georges-Adrien Matthey,
droit, Neuchâtel ; vice-président : Michel
de Montmollin, théologie, Neuchâtel ; cais-
sier : Pierre Jung, droit , Peseux ; secrétai-
re : Philippe Jaquet , droit , Neuchâtel ;
archiviste : Yann Richter, droit, Neuchâtel;
fuchs-major : Pierre Bellenot , sciences,
Neuchâtel.

le groupe tricolore
iieiiehâtclois en Italie

Grâce à un couple de généreux mécènes,
vingt-trois membres du « groupe tricoloi-
neuchâtelois », se sont rendus récemment
à la cité d'enifants orphelins de guerre
créés à Oastelletto près de Sesto Catende
en Italie par l'abbé G.-M. Carloni, qui fut
pendant 3 ans vicaire de la Colonie italien-
ne à Neuchâtel.

Les participants à cette visite ont été
émus de trouver là-bas sous la paternelle
affection de leur ancien aumônisr les fil-
leuls que leur activité (dans le cadre1 d'une
société de couture ltelo-s_l__>) a permis
d'aider.

ÛUB0
DUB0N

DUBONNET



Plâtrerie
peinture
Exécution rapide
et soignée de tous

travaux par personnel
expérimenté

Papiers peints
GROS ET DÉTAIL
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Ford 12 CV.
1938, conduite Intérieure,
quatre portes, en bon état,
bas prix. Adresser offres
écrites à N. A. 481 au bu.
reau de la Feuille d'avis.
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L'ÉDITION DE 1951 DE LÀLMÀNÀCH f

DU VÉRITABLE 1

MESSAGER BOITEUX
DE NEUCHATEL

est en vente dep uis hier 1
§3

Les Neuchàtelois qui ne ||
l'ont pas encore achetée se J j
la procureront aujo urd 'hui |
car elle est par excellence i ,

la publication des familles
Vivante, intéressante, ins- m
tructiue et distrayante , ! |
cette, nouvelle édition con- H
naîtra le p lus grand succès.

L'almanach du véritable Messager Boiteux
de Neuchâtel est en vente dans toutes les ¦
librairies, dans les kiosques et dans de ! |
nombreux magasins an prix de i franc i l

l'exemplaire ' -j

Î APPAREILS A GA2

Bienfacture
Economie
Perfection

2 feux Pr. 240.—
3 feux depuis Fr. 262.—
4 feux depuis Pr. 297.—

Franco domicile

_y__!
Tél. 812 43

1 l̂i_ _̂ir EN ACHETANT DIRECTEMENT
j l̂ fffiJU CHEZ LE FABRICANT VOUS AVEZ

I

i*HE DES PRIX PLUS INTÉRESSANTS
APRÈS 9 ANS D'ABSENCE, «LE BUCHERON. ...

EXPOSE DE NOUVEAU AU COMPTOIR
DU 9 AU 24 SEPTEMBRE

VOUS PRÉSENTE A CETTE OCCASION i
DES MODÈLES DE SA FABRICATION ET DES NOUVEAUTÉS |

QUE VOUS DEVEZ VOIR |

LES MEUBLES «AU BUCHERON » SONT EN VENTE A 1

LAUSANNE - RUE SAINT-LAURENT 29 r

I

YVERfiÔN - LE BEY
GRANDE EXPOSITION A LA FABRIQUE MÊME _:

LE SERVICE RÉGULIER DE LIVRAISON

NEUCHATEL - LA CHAUX-DE-FONDS
VOUS ASSURE D'AVOIR VOS MEUBLES SELON VOTRE DÉSIR

FRANCO DOMICILE

Participez tous au grand concours du « Bûcheron »
figurant dans son dernier catalogue envoyé franco

sur demande.

AVOIR DES MEUBLES DU « BUCHERON »
C'EST UNE SATISFACTION I

^S M

Abeilles
Pour cause de départ, à.

vendre au plus offrant ,
cinq ruches D. B., bien
peuplées, plusieurs haus-
ses bâties, buffet à ca-
dres.

A la même adresse,

Miel
pur à vendre . S'adresser
aux Portes-Rouges 77.

———————————————¦¦______________——_____BBBBB SSSS^MHt^r
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| LATIN-GBEC |
g en groupes ou en leçons particulières g
g Cours du jour ou du soir

INSTITUT SIMMEN |
i Tertre 2 - Tél. 5 37 27 - Neuchâtel §
llllllllINNIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIlillllllllllllllllllllN^

Î JermeiÊ «Werenfeis^
A VENDRE

un pousse-pousse moder-
ne, à l'état de neuf , de
couleur belge. S'adresser
à M. G. Baudin, Stand 6,
Peseux.
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' "'' il I ; |i : uBaieiB ' vitesses entièrement synchronisées - Freins hydrauliques j
; - à double action - Consommation contrôlée de 11 litres B•H*"̂ "̂ "™'̂ "™"I™MSSM| ; aux JQQ Km _ seuiement - Vitesse de 130 kmh. au chronomètre.
. _¦ Qt_ nrl_ rri Cllicco ' __! i Sa tenuo cl° route Impeccable et sa puissance en montagne j
i oldliUdl u MllooG . i en font une des voitures les mieux adaptées aux conditions j j

B confortable - Resis- i H Lo montage suisse e st la garantie d'une g

. _B_QHBKH____________ -S-__-_______S_ __S___-S_H__-5I__8_______________H_______________B____K.

__8__ _____MM A VENDRE , belle ÊM®W W
CHAMBRE A COUCHER

Fr. 840.— ou 30 X 28.—

• 
MEUBLES-WALTER , Gstaad A

A VENDRE
•une pendule Louis-Phi-
lippe, une bibliothèque
(2 corps) , un. berceau, un
Ht métallique et tous ob-
jet s de ménage usagés.
Pressant . S'adresser : Port-
Houlant 18, mercredi 13
septembre, dp .-S) à 18 b.

,je suis incomparable" ou „je vaux
plus que mon prix". Je ne veux être
que ce que je suis: une bonne cigarette
aromatique, type égyptien, de prix rho-
deste.

^  ̂
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COMMERCE
DE CHAUSSURES

Bon commerce, plein centre de Lau-
sanne à remettre pour date à convenir.
Nécessaire pour traiter Fr. 150,000.—
environ. — S'adresser : Marc Chapuis,
régisseur, Grand-Chêne 2, Lausanne.

Tringles de rideaux complètes j
Profil T 140 cm. Fr. 4.95 I

Voyez aujourd'hui encore tout ce que les i
spécialistes i '

SPICHIGER & Cie
peuvent vous offrir H

S_B__B-___B__H-_-_aEH-____________a__l _-̂'̂ oor«v/£_S^gQ̂  /

Pour vos prunes

fûts
d'occasion de 60-60 litres
et quelques-uns de conte-
nance plus élevée. Domai-
ne André Ooste, Auver-
nier.

MiËËf àll f  M M  iMÉf dp ûhp iûiip "I
Voici une contribution décisive à rassortiment culinaire des ménagent im précieux auxiliaire du-cordon bleu _ -_- une nouveauté qui vous entbousîasmera :
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°n 9raS sP écial KNORR , base des nouveaux

SS S < î i j -J \ :'. \ j ™~Jj_^y potages KNOR R, est maintenant à la portée des-ména-
' i } ", i , | _T __ I_8 H_ gères pour leur propre usage, à l'état pur. D'un beau

l|l_7>®Hl__.SB*«__?__ Es '«Mil 'ïf _a _̂ss» jaune d'or, transparent et appétissant, il allie à une
j S  _ 0̂ s, « ' pureté de goût inégalée un arôme exquis et riche. Il

jggfe —_s. s_B_ ĝB_ S -SES S es* al>solument équivalent à un bouillon mitonné à Essayez le nouveau bouillon
â. S E  S S E E  E Ê E E la maison. gras K N O R R  auj o rd'hui

^^ 
E E ~~~^ E ^ S ^Z; ~ même et comparez-le à n 'im-

Le grand succès des nouveaux potages KNORR le ///// ^m^^^^^vmM^^^m. 
VaDt pr6parer dcs Pota 6es et

prouve: les ménagères attentives ont déjà remarqué 
/ii^l^ P̂ffll * WiM ^̂ . 
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Bouillon gras Spécial KNORR pour consommé en tasse et pour potages garais. Bouillon gras spécial KNORR pour cuire le riz, les légumes, etc. ^^
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I.A CHAUX-DE-FONDS
Tas de distraction

à motocyclette
Au début de l'après-midi de dimanche,

un domestique de campagne du Locle,
qui roulai t  à 60 km. à l'heure environ,
a fait une chute grave à proximité de la
poste des Kplatures. Voulant vérifier
l'état de ses bagages, il alla heurter le
trottoir ct fut violemment projeté sur le
sol.

Transporté en ambulance à l'hôpital,
les médecins diagnostiquèrent une déchi-
rure probable des intestins.

De jeunes soldats chez nous
(c) L'école de recrues d'infanterie d'Yver-
don - Colombier, forte de quatre com-
pagnies, séjournera chez nous du 18 au
28 octobre prochain. Nos jeunes soldats
cantonneront  au collège de la Charrière
et au café-restaurant des Endroits, tan-
dis que les officiers logeront dans dif-
férents hôtels.

An comité du 1er août
(c) Le comité du 1er août a tenu son
assemblée générale samedi après-midi
à l'hôtel de Tète-de-Ran. Dans son
rapport le président passa en revue
l'année écoulée et informa l'assemblée
que le conseil d'administration du sou-
venir français ayant son siège à Paris,
vient de décerner au comité la médaille
de bronze, comme témoignage de re-
connaissance pour la sympathie dé-
ployée à son égard depuis de nombreu-
ses années. Le caissier général, M.
Georges Nicolet souligna le succès finan-
cier de la dernière fête et la générosité
de la population chaux-de-fonnière, qui
chaque année, met à la disposition des
organisateurs la somme nécessaire à la
célébration de notre fête nationale.

M. Paul Stehlin fut réélu président
pour une deuxième année.

Originale disposition statutaire de ce
comité : Les 22 membres symbolisent
chacun un canton suisse; ainsi le der-
nier arrivant représente le canton de
Neuchâtel et le doyen le canton d'Uri.

Ajournement du terme
du déménagement

En raison de la persistance de la pé-
nurie de logements, la commune de la
Chaux-de-Fonds vient de recevoir du
Conseil d'Etat l'autorisation d'ajourner
au 30 avril 1951 le terme du déména-
gement du 31 octobre.

LES S PORTS

On nous écrit :
Pour la première fois cette année ,

l'Association suisse de tennis a mis sur
pied un championnat suisse inter-olub
réservé aux seniors. Cotte compétition
fort intéressante a permis à do nom-
breuses « anciennes gloires » (au fait

Voici les champions suisses seniors sacrés dimanche : (de gauche à droite)
MM. Edgar Renaud, Armand Messerli, Eric Biileter et Marcel Perrenoud

sont-elles si anciennes quo cola ?) de
prendre de nouveau part à des rencon-
tres pour l'obtention dos titres suisses.

L'équipe du Neuchâtel T. C, formée
de MM. Eric Biileter (oap.), Marcel
Perrenoud, Armand Mossorli ot Edgar
Renaud, après avoir ba t tu  en élimina-
toires romandes le team du Lausanne-
Sports et le Club dos sports do Lau-
sanne, s'était qualifiée pour la f inale
suisse en battan t le champion do Suis-
se orientale le Winter thour  ï. C.

Le tirage au sort ayant favorisé no-
tre club, la final., pour laquelle
PA.S.T. avait délégué M. Paul Blon-

del comme juge-arbitro, a eu lieu di-
manche sur les courts des Cadolles
contre le T. C. Lido de Lugano.

Aff ichant  uno belle forme et confir-
mant  les résultats précédents, notre
équipe locale a gagné la rencontre en
ne perdant aucune partie et s'est ainsi

adjugé le titre de champion suisse.
Félicitons donc nos joueur s pour ce

br i l l ant  résultat et formons les vœux
pour que le très beau challenge reste
désormais dans notre ville.

Voici les résutats des parties :
Biileter - Bezzonlco 6-3, 6-4
Perrenoud - Staffierl 6-1, 6-2
Messerli - Porettl 11-9 6-1
Bllleter-Perrenoud _ Rezzontco-Porettl

6-3, 6-3
Messerll-Renaud - Lavelll-Bates 4-6,

6-3, 6-4. , .
C.A.V.

Victoire neuchâteloise
en championnat suisse seniors de tennis

Emissions radiophoniques
Mardi

SOTTENS ct télédiffusion : 7.10, réveille-
matin. 7.15, Inform. 7.20, concert matinal.
11 h., Ouverture solennelle de l'assemblée
générale de l'Union radioscientiflque Inter-
nationale. 12.15, mélodies du studio de
Londres. 12.45, signal horaire. 12.46, inform .
12.55, un disque . 13 h., le bonjour de Jack
Rollan . 13.10, Robert Stolz et son orches-
tre. 13.30, Les amours du poète , de Schu-
maj iai. 13.55, Romance «n la majeur op.
94 No 2 de Sohumann. 16.29, signal ho-
raire 16.30, thé dansant. 16 55, violon et
piano. 17.30, pile ou face. 18 h., balades
helvétiques. 18.30 , dans le monde méconnu
des bêtes. 18.35, contretemps, contre-
points... 18.55, le micro dans la vie. 19.13,
l'heure exacte. 19.14, le programme de la
soirée. 19.15, Inform. 19.25. le miroir du
temps 19.40, le disqu e du mardi . 19.45, le
Forum de Radio-Lausanne. 20.10 , 20,000
lieues en chansons. 20.30, soirée théâtrale:
L'invitation au château , de Jean Anouilh .
22.30, inform. 22 .35, le Grand prix du dis-
que 1950.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7 h.,
Inform . 11 h„ Ouverture de l'assemblée
générale de l'Union racUosclentifique In-
ternationale. 12.30, inform. 12.40, concert
récréatif . 13.15, piano par A. Benedetti
Mlchelangeli . 13.45, criants russes. 16 h.,
Fragments du Trouvère , de Verdi. 16.30, de
Sottens, émission commune. 18.30, mélodies
légères. 19 h., images anglaises. 19.30 , In-
form. 20 h ., concert symphonlque par l'or,
chestre de la B.O.G. 21.05 , la nouvelle' sai-
son théâtrale à Bâle et à Lucerne. 22.05
danses

VAL-DE-TRAVERS

FLEURIER .
A l'état civil

(c) Pendant le mois d'août, cinq nais-
sances et six décès ont été enregistrés
à l'état civil. Un seul mariage a été cé-
lébré.

A noter que tous les enfants nés en
août à Fleurier appartiennent à des pa-
rents habitant d'autres localités que la
nôtre et que sur les six personnes dé-
cédées, trois d'entre elles n'avaient pas,
non plus, leur domicile légal à Fleurier,
ce qui est du service de maternité d'une
part et de l'hôpital d'autre part.

BROT-DESSOUS
Collision sans gravité

(c) Samedi, au début de l'après-midi,
deux automobiles se rencontrèrent à
l'entrée ouest du village, tournant fort
dangereux par suite du manque de visi-
bilité.

Fort heureusement, les occupants des
voitures, un industriel de Noiraigue et
un représentant de Peseux, n'eurent au-
cun mal. Par contre, la violence de la
collision occasionna des dégâts assez
importants aux machines.

TRAVERS
Décès dû ramoneur

(c) Notre ramoneur n'est plus. C'est
avec surprise que la population apprit
samedi le décès suMt de M. Emile
Nick, maître ramoneur. La fanfare
perd en lui un membre assidu.

La Chine communiste
ne sera pas invitée

à Lake-Success
... ainsi en a décidé hier

le Conseil de sécurité
LAKE-SUCCESS, 12 (A.F.P.). — Le

Conseil de sécurité a abordé la discus-
sion sur la proposition soviétique ten-
dant à inviter un représentant du gou-
vernement de Pékin à participer aux
débats du Conseil sur « l a  plainte , pour
bombardement aérien du territoire de
la Chine ».

Après que la plupart des délégués eu-
rent exprimé leurs points de vue, le
Conseil de sécurité, passant au vote, re-
pousse la proposition soviétique qui ne
recueille que six voix (U.R.S.S., Yougo-
slavie, Inde, Grande-Bretagne, Norvège,
France), alors qu'il en faut  sept pour
qu'une résolution soit acceptée.

M. Vichinsky en route
pour les Etats-Unis

PARIS, 11 (Reuter). — M. Vichinsky,
ministre des affaires étrangères d'U.R.
S.S., en route pour Lake-Success, est
arrivé lundi à Paris. On pense qu'il
repartira mardi.

Il s'est refusé à toute déclaration.

Le pandit Nehru
ef le problème

asiatique
WASHINGTON, 11 (Reuter) .  — Le

pandit Nehru, premier ministre de
l'Union indienne, a déclaré, dans une
interview, que toute solution pacifique
du conflit coréen devrait pouvoir être
acceptée et que si une médiation justi-
fiait des espoirs, peu importait qu'elle
fût patronnée par le Conseil de sécurité
ou non. L'essentiel étant qu'elle se
fasse avec l'assentiment de l'O.N.U. et
conformément aux principes de la
charte.

Selon le premier indien, « de l'élimi-
nation de la Chine nouvelle et de
l'Union soviétique de l'O.N.U. résulte-
rait probablement une guerre mon-
diale ».

Le Conseil national s'occupe
ta régime financier transitoire

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Voilà pourquoi nous voyons ré-
apparaîtr e la série bien connue : im-
pôt pour la défense nationale (im-
pôt fédéral direct), impôt sur le chif-
fre d'affaires, impôt sur le luxe, im-
pôt anticipé, impôt sur les presta-
tions versées en vertu de Contrats
d'assurance sur la vie.

Le projet ne reprend pas en bloc,
sans aucune modification , les arrê-
tés aujourd'hui en vigueur. Il y ap-
porte quel ques retouches. Ainsi, le
Conseil fédéral , avec l'appui de la
majorité de la commission qui , tou-
tefois, a mis au point une rédaction
plus précise, propose d'augmenter
de 1000 fr. le revenu exonéré de
l'impôt de défense nationale , soit
de le porter à 5000 fr. pour un con-
tribuable ayant des charges de fa-
mille, à 4000 fr. pour un célibataire.
De même pour la fortune , l'assujet-
tissement à l'impôt fédéral direct ne
commencera qu 'à partir de 30,000 fr.

Pour l'impôt sur le chiffre d'affai-
res, toutes les denrées alimentaires
seraient exonérées, tandis que les
produits nécessaires à l'agriculture
(litières , fourrages , produits pour la
lutte contre les parasites , semences,
engrais) seraient imposés à un taux
réduit , de 2 % s'il s'agit de livrai-
sons au détail , de 2,5 % dans les au-
tres cas , précise la commission.

M. Nicole , qui fai t  minorité , re-
prend les thèses qu 'il a déjà défen-
dues, à savoir qu 'il faut  supprimer
tout impôt sur le chiffre  d'affaires
et exonérer de l'impôt fédéral di-
rect tous les revenus inférieurs à
9000 fr. (8000 fr. pour les céliba- |
taires).

Un autre représentant de la mino-

« Afin de lutter contre les crises
économiques qui pourraient surgir
pendant la durée d'application du
présent arrêté , on emploiera en pre-
mier lieu les crédits et fonds déjà
existants du fait  des mesures prises
pour procurer du travail , de la ré-
serve de l'impôt sur les bénéfices de
guerre et de la réserve de l'impôt
antici pé, jusqu 'à concurrence d'un
total de 400 millions. »

On a dit , après les séances de la
commission , qu 'il s'agissait là d'un
compromis entre le Conseil fédéral ,
qui avait renoncé à toute réserve
spéciale , et les socialistes qui récla-
maient un fonds de 500 millions ,
alimenté par les recettes ordinaires
de la Confédération.

Si c'est un compromis, il l'est aus-
si dans la forme qui tient le milieu
entre le français et l'al lemand. La
discussion permettra peut-être de
donner meilleure tournure à un texte
couché sur le pap ier dans la hâte
d'une fin de séance.1 M. Bratschi , président de la com-
mission , commenta clairement ce
projet à l ' intention de ses collègues ,
après que les députés eurent validé
l'élection de M. Houriet , communiste
vaudois , qui prend , dans la phalan-
ge nicoléenne. la place de M. Mié-
ville , démissionnaire.

G. P.

rite, M. Munz, indépendant duttwei-
lerien , réclame un taux plus élevé
sur le chiffre d'affaires en boissons
alcooli ques et en boissons artificiel-
les.

De nouvelles propositions
On doit s'attendre toutefois à d'au-

tres propositions de minorité. Dans
plusieurs de leurs journaux , les so-
cialistes ont fait connaître déjà qu 'ils
ne pouvaient admettre le taux de
l'impôt frappant la ristourne distri-
buée à leurs sociétaires par les coo-
pératives de consommation. Ils de-
mandent là de plus larges exonéra-
tions. Ce vœu sera sans aucun doute
porté à la tribune du parlement.

Signalons enfin que la commission
propose d'introduire un articl e 8,
nouveau , qui a pour but de réserver
assez tôt les moyens financiers né-
cessaires à la lutte contre une crise
éventuelle. En voici le texte :

La situation est moins confuse
mais les plans nordistes

le sont davantage

Temps d'arrêt en Corée où les communistes
conservent l 'initiative

TOKIO, 11 (A.F.P.). — Si les Nord-
Coréeris ont toujours l'initiative sur
l'actuel périmètre du front de Corée,
leurs attaques manquent de souffle. Au-
cune offensive de grande envergure
n'est en cours. La situation dans l'en-
semble est devenue moins confuse mais
il semble que les plans de l 'état-major
ennemi le soient davantage. On s'ex-
pli que mal pourquoi l'état-major nord-
coreen ayant l'initiative des opérations
et possédant toujours la supériorité
numérique en ce qui concerne les effec-
tifs des troupes terrestres en ligue, ne
cherche pas à profiter plus rapidement
de ses avantages et hésite à engager tou-

rtes  ces forces pour une grande offen-
sive générale. L'ennemi est-il à bout de
souff le  ou bien marque-t-il un temps
d'arrêt ? On s'attendait  à une grande
at taque lundi contre Taegu, par le
nord à la suite d'une grosse prépara-
tion de l'artillerie. Or, rien ne s'est pro-
duit dans ce secteur, sur la route de
Taegu à Tabudong, sinon une attaque
déclenchée hier matin par les Améri-
cains qui ont avancé de 1200 mètres,
puis ont dû reculer de 800. Cependant
le barrage d'artillerie a recommenéé à
une heure hier après-midi, aussi intense
que dimanche, et les obus tombent sur
Chilgok, à 3 km. derrière les lignes
américaines, apparemment en vue d'em-

. pêcher des renforts  et le ravitaillement
américain de monter de Taegu vers les
premières lignes.

La défense de Taegu
est renforcée

A l'est de Yongchon, les contre-atta-
ques alliées ont éliminé le danger qui
menaçait f inalement Taegu. L'impor-
tante route de Yongchon à Kyongju
est maintenant complètement dégagée
et le trafic est ouvert aux convois. Les
Nord-Coréens ont été repoussés à en-
viron 10 km. au nord de cette artère.

Les Nord-Coréens n'ont pas su profi-
ter — on ignore pour quelles raisons

— de la large brèch e qu'ils avaient ef-
fectuée entre Pohang et Yongchon.

Il n'y a rien à signaler dans le sec-
teur britannique k l'ouest de Taegu.

Il semble que les Nord-Coréens ne
soient pas assez forts main tenan t  pour
donner contre le mur des Nations Unies
d'autres coups que des coups d'épin-
gle. Pas assez for ts  ou pas pressés ? tel-
le est la question que l'on se pose.

Une contre-offensiv e
de grand style

avant la fin du mois ?
D'autre part , les observateurs com-

mentant la déclaration faite dimanche
par le président Shyngham Rhee an-
nonçant que les territoires occupés par
les communistes seraient libérés avant
la récolte de riz, se demandent  com-
ment les forces des Nations Unies vont
d'ici la fin de septembre franchir les
quelque 120 km. qui séparent le f ront
actuel des rizières de la vallée de
Kunsan (et il s'agit là du point le plus
rapproché), les rizières étant situées sur
la côte ouest de la Corée du sud.

Dimanche, s'est ouverte, à Bâle, une
grande et importante exposition des tis-
sus imprimés à travers les .âges et dans
les d i f fé rents  pavs, organisée par l'Ecole
et le Musée des arts et métiers de cette
ville. Les collections réunies sont ri-
ches ct somptueuses, et d'une admirable
variété. Du Pérou à l 'Italie, des Indes
e* de Perse il notre Occident , de fort
belles pièces sont présentées dans de
vastes et claires salles, au nombre dc
quatre , tandis  que six autres ont été
affectées aux  procédés techniques, et
une dernière, non la moins captivante,
aux produits actuels. Si Crefeld, Nu-
remberg et Mulhouse, ainsi que la Suis-
se a l lemande, ont fourni un matériel
précieux, Neuchâtel n'est pas demeuré
en arrière.

En e f fe t , une dizaine de pièces impri-
mées, d'un caractère incomparable (dont
trois merveilleuses tentures au motif
de l'arbre), dé nombreux dessins de la
collection Dcagostini et des bois d'im-
pression de notre ancienne indiennerie
y f igurent  en place très évidente et té-
moignent  de la perfection et du goût
original du travail neuchàtelois d'au-
trefois.  Aussi, le Musée d'histoire de
Neuchâtel et les Amis du château de
Colombier furent- i ls  remerciés des prêts
consentis, à la sui te  des v expositions de
Colombier en 1049 et de Lausanne en
mars et avril 1950.

A Bâle,
Neuchâtel est à l'honneur

CARNET DU JOUR
Rex : 20 h. 30, Le cabaret du grand large
Studio : 20 h. 30, Marie Walewska.
Apollo : 20 h. 30, Dernier refuge.
Palace : 20 h. 30, Le tampon du capiston
Théâtre : 20 h. 30, Les championnats du

monde de football.

La mort
du maréchal Smuts

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Pendant deux ans, Smuts vécut éloi-
gné de la politique. U fonda en 1904 un
parti populaire appelé « het volk », au-
quel les premières élections apportè-
rent la victoire. M. Smuts fut  nommé
ministre de l'éducation. En 1905, envoyé
par son parti en mission à Londres afin
de discuter avec les autorités bri tanni-
ques la question de l'administration au-
tonome, il obtint sans grande diff iculté
un plein succès. L'attitude conciliante
du gouvernement britannique fut d'une
influence décisive sur la politique ulté-
rieure du maréchal Smuts. Après sa vic-
toire sur les Allemands dans le sud-
ouest africain , il fut  nommé général en
chef des troupes bri tanniques pour la
campagne d 'Afrique orientale allemande.

Il , entra dans le cabinet de Lloyd
George, dont il devint bientôt l'un des
membres les plus influents.

Après l'armistice de 1918, Smuts ren-
tra en Afrique du sud, où il fut nommé
premier ministre en même temps que
ministre des affaires étrangères. Mais
le parti nationaliste du général Hertzog
gagnait de plus en plus d'influence et
aux élections, Smuts et son parti furent
battus. Mais il revint au gouvernement
peu avant le début de la seconde guerre
mondiale.

A la déclaration de la guerre, Smuts
fut de nouveau nommé premier minis-
tre et se joignit  encore une fois aux
Alliés. Rappelé dans le cabinet britanni-
que, il y joua de nouveau un rôle en
vue. A l'âge de 71 ans, il fut nommé
maréchal. Comme après la première
guerre, le maréchal Smuts se consacre
dès 1945 à la préparation d'une organi-
sation mondiale de compréhension entre
les peuples.

Sa carrière politique s'est terminée
en 1948. par la victoire des nationalistes
sud-africains. Smuts dut se retirer et
céder le fauteuil présidentiel à M. Ma-
lari.

Le maréchal Smuts est certainement
l'une des personnalités politiques les
plus puissantes de la première moitié
du XXme siècle. Pendant 50 ans , il joua
un rôle important , non seulement dans
son pays, mais encore dans tout l'Em-
pire britannique.

Avec sa disparition , se rompt un nou-
veau lien entre le Commonwcalth et
l'Afrique du sud.

Les circonstances du décès
PRETORIA, 12 (Reuter).  — Les mé-

decins qui soignaient le maréchal Smuts
ont publié un bulletin dans lequel ils
déclarent que le maréchal a succombé
à une crise cardiaque soudaine. « Il pas-
sait, ajoute le bullet in , une journée
agréable avec sa famille à la campa-
gne. Peu après le repas du soir, il se
leva de table, se rendit  dans sa cham-
bre et s'abattit  soudain sur son lit, en
présence de sa femme. »

Sur la proposition du président Ma-
lan , le congrès du parti nat ional is te  du
Transvaal s'est ajourné en mémoire du
défunt.

On ne sait encore rien
à Berne

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Selon des informations parues dans
le journal socialiste de Vienne et diffu-
sées par l'agence Reuter, une impor-
tante maison de Râle serait impliquée
dans une affaire de contrebande d'armes
à destination des pays totalitaires de
l'est.

A Berne, c'est par les journaux qu'on
a été informé. Ni le département mili-
taire, ni le ministère public de la Con-
fédération n'avaient eu vent de la
chose. De même, la police de Râle-ville,
n'ayant jamais été avisée par la police
de Vienne d'agissements suspects à la
charge d'une entreprise de la , place,
ignore si les « révélations • du journal
autrichien ont quelque fondement.

Faute de renseignements précis — et
Vienne ne les a pas donnés, pas plus
que les autorités de là-bas n'ont de-
mandé à la police suisse ou bâloise de
collaborer aux recherches — il est bien
difficile de diriger des recherches quel-
conques.

Pour l'instant, il est donc impossible
aux autorités suisses de renseigner l'opi-
nion sur cette affaire et même de con-
trôler le bien-fondé des informations
publiées par l'organe des socialistes
viennois. Elles ont été cependant aler-
tées et s'efforceront de tirer le cas au
clair. ^^

Trafic d'armes à Bâle ?

Près de notre gare dont la pierre jaune
se fait plus chaude sous le soleil d'au-
tomne, un petit train rouge vif et blanc
semble attendre. A vrai dire, 11 n'est
pas si petit que cela puisqu 'il compte
quatorze vagons.

C'est le train-exposition mis sur pied
et organisé par l'Association suisse des
détaillants en alimentation (Veledes) avec
l'aide des groupes économiques qui y
participent.

Le but de cette exposition Itinérante
est de montrer au consommateur les
fonctions de ces groupes au point de vue
do leur activité économique et leur con-
tribution Individuelle et collective au pro-
fit  de l'économie.

Cette manifestation s'est également ef-
forcée de faire ressortir l'importance du
facteur « qualité » dans la production
suisse. On put même assister à une séan-
ce cinématographique — car une véritable
salle de cinéma est aménagée dans un des
vagons — qui nous conduisit à. travers
les diverses phases de fabrication d'un
produit suisse. On vit alors avec quelle
conscience et quel soin la marchandise
est travaillée .

Nous déambulâmes d'un vagon à l'au-
tre, admirant au passage les dispositifs
aux ravissantes couleurs Illustrant la
cueillette des fruits et légumes, à la fa-
brication des produite, etc.

Sous Un pêcher en fleurs, nous re-
gardâmes avec respect deux solides ma-
trones — des mannequins, empressons-
nous de le préciser — qui tordaient et
suspendaient du linge.

Tout ne peut évidemment être men-
tionné ici ; nous ne manquerons pas tou-
tefois de recommander aux ménagères de
s'y rendre. Elles y verront certainement
— et y apprendront — bien des choses
intéressantes.
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te petit train
qui n'est pas presse

BERNE , 11. — M. Fricker (conserva-
teur, Argovie), a rapporté sur le projet
m o d i f i a n t  la hase d'élection du Con-
seil na t iona l .  La commission propose
d'adhérer  à la proposit ion du Conseil
nat ional  de porter de 22,000 à 24,000 la
base électorale, ce qui donnerai t  au
prochain renouvellement un total de
195 députés.

La première séance
du Conseil des Etats

BERNE, 12. — Le groupe radical-dé-
mocratique d'une part et le groupe des
paysans, artisans et bourgeois d'autre
part , se sont réunis hier soir et ont
tous deux approuvé — le premier à
l'u n a n i m i t é  — la cand ida ture  de M.
Joseph Escher, au siège devenu vacant
au Conseil fédéral.

La candidature de M. Escher
solidement appuyée

Salle de la Bonne Nouvelle
Promenade-No»re 1

CE SOIR, A 20 HEURES

réunion par M. G. Antonietta
évangéliste à Bussoleno-Turin

Aux ETATS-UNIS, M. Acheson a dé-
claré que le gouvernement continuait
d'être favorable à la représentation de
la Chine à l'O.N.U. par les nationalistes.

En GRÈCE, trois chefs de partis sont
tombés d'accord lundi soir, pour consti-
tuer un gouvernement de coalition sous
la présidence de M. Venizelos et avec
les leaders populiste et socialiste comme
vice-présidents.

En ALLEMAGNE ORIENTALE, un
état-major général de la police populaire
de la zone soviétique aurait été récem-
ment constitué, annonce le journal  ¦ Die
Welt ». M. Markgraf , ancien préfet de
police de Berlin , dont on était sans nou-
velles officielles depuis un an, ferait
partie de cet état-major.

M. Brandt, secrétaire d'Etat au minis-
tère de la justice, a été arrêté mercredi.

A MADRID, on annonce le décès du
comte de Romanoncs, ancien président
du gouvernement du roi Alphonse XIII.

AUTOUR OU MONDE en quelques lignes

Arrêt des démontages
militaires

en zone britannique
BONN, 11 (Reuter). — M. Steel, haut

commissaire par intérim de Grande-Bre-
tagne en Allemagne, a informé le gou-
vernement de Bonn que les autorités
britanniques renonçaient à poursuivre
les démontages militaires dans leur zone
tout en précisant que les démontages
ordonnés en vertu des réparations con-
tinueraient, afin que la Grande-Breta-
gne puisse tenir ses engagements à ce
propos envers les autres nations alliées.

LA VEE N A T I O N A L E

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUITChronique régionale

Acheteur Vendeur
Francs français . . .  1-14 1.18
Dollars 4.33>/3 4.36V4
Livres sterling . . . 10.90 11.—
Francs belges . . . 8.65 8.55
Florins hollandais . . 103.— 104.50
Lires Italiennes . . . —.64 —.69
Allemagne . . . .  79.— 81.—
Autriche 14.20 14.50

Cours communiqués
pai la Banque cantonale sans engagement

Billets de banque étrangers
Cours du 11 septembre 1950

(Extrait de la cote officielle)
ACTIONS 8 sept. 11 sept.

Banque nationale . . 730.— d 730.— d
Crédit lonc. neuchât. 700.— 700.—
La Neuchâteloise, as. g 860.— d 860.— d
Câbles éleo. Cortaillod 5300. — d 5350.— d
Ed . Dubied _ Cie . 860.— d 870.— d
Ciment Portland . . 1700.- d 170U. — d
Tramways Neuchâtel 500.— d 500.— d
Suchard Holding S. A 330.- d 330.— d
Etablissem Perrenoud 500.— d 500.— a

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2',. 1932 103.- d 103.— d
Etat Neuchât. 3 Vi 1938 101.75 101.75 a
Etat Neuchât. 3!_ 1942 105.50 d 105 50 d
Ville Neuchât. 3 V. 1937 102.- d 102.— d
Ville Neuchât 3% 1941 102.- d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.50 d 102.50 d
Tram. Neuch 8 _ 1946 104.— d 101.— d
Klaus 3°4% . . 1931 101.— d 101 — d
Suchard 3%% . 1941 100.- d 100.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 V. %

Bourse de Neuchâtel

L'autobus en difficulté
(c) Samedi, l'autobus de midi, qui se
rend au Locle, a eu un accident qui
aurait pu avoir de graves conséquences
ct qui s'est produit dans les circonstan-
ces suivantes : ,

A l'entrée de la forêt de Bétod , le
conducteur du car, cherchant à éviter
une auto, a donné un coup de volant
assez brusque ; la lourde machine dé-
portée, se trouva avec deux roues sur
la route et les deux autres au bas du
talus ; le capotage fut  évité de justesse.

Les quelques voyageurs n'eurent au-
cun mal. Un autocar de secours vint
assurer la course qui se termina avec
trente minutes de retard.

Dans l'après-midi, l'autobus fut tiré
de sa fâcheuse position.

CERNEUX-PÉQUIGNOT

Ce qu'on n'a
jamais vu : 

en notre gare C.F.F.,
les 11 et 12 septembre ¦

TRAIN EXPOSITION —
1 4grands vagons = 200 mètres —
de l'alimentation 

! avec
dégustation , échantillons, ciné. ——Billets d'entrée Fr. 1.— et -.50 ;—-

dans tous les magasins

ZIMMERMARU S, 11. —

CHAPELLE DES TERREAUX
20 h. 15 : Beaucoup de fruits

par M. F. de Rougemont
Union pour le Eévell.

TRAIN-EXPOSITION
Aujourd'hui : dernier jour

à -.euchâ.el
Ouvert de 10 h. à 22 h. Nombreuses

démonstrations et dégustations.
Ne manquez pas de le visiter.

Belles bananes 
Fr. 2.20 le kg.

Beau raisin blanc et rouge
Fr. -.95 le kg.

Ghoux-fîeurs 
Fr. -.90 le kg.

— ZJMMERMANN S.A.

(c) Selon certains renseignements, le
caporal Simon Bulliard , du poste de
Semsales, dont on connaît  l'a t t i tude
dans l'a f fa i re  de Maracon, aurait eu
l ' in tent ion de changer de poste. Mais
la populat ion de Semsales lui garde sa
pleine confiance et se serait opposée à
un déplacement.

D'autre part , les habi tants  de la lo-
calité se demandent  comment va se
terminer f ina lement  l'enquête, sur la-
quelle aucun renseignement n'est ja-
mais fourni.

La population de Semsales
garde sa confiance
au caporal Bulliard
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Les ateliers de

L'ARTISAN
DU BOIS

réparent, restaurent
. et transforment

vos meubles
Walter Kyburz

Neuchâtel
MOULINS 45
TéJ. 5 38 44

È 

Nouveaux prix :
Fr». 1.50, 2.50, 4.50
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*m la formule moderne (£!>' ¦¦ pour le nettoyage «pf _¦
- ™̂ 3 rfps , w C 88 *_¦r_ u__ sv »s_.. j  u.v .

Ï HARPIC 1{
« (Marqua déposée) in
| Radical • Scientifique • Sans danger I

_ffi Rcmpfoco /__ acides si dangereux. **_¦
j |i  Dans toutes les bonnes drogueries. H
¦ Agents ; SARIC S. & r. I. LAUSANNE 26(Fr j3™ -:-.v-v-v-"-v-'-'.
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Les cours organisés par
les Sociétés commerciales de Neuchâtel

débuteront en octobre prochain
. s ¦ i

Commission des études.

l /

| La brillantine 1

ILUSAM]
nettoie et H

1 ï redonne |: l'aspect du fis
m neuf à votre ¦
H mobilier. ¦
¦i w

r i ¦¦-¦' - ' '. '¦A

Si vous désirez,..
»

 ̂faire faire des rideaux et vitrages
s'harmonisant parfaitement aveo votre
mobilier.

n, faire refaire vos matelas consciencieu-
sement.

 ̂ faire réparer ou transformer des meu-
bles dans toutes les règles de l'art.

m faire poser des tapis ou un store.
,%, avoir des meubles rembourrés de qua-

lité supérieure répondant réellement a
vos goûts.

-* acheter de la literie vraiment de qualité.
 ̂ acheter un duvet de qualité & prix

avantageux.

Consultez sans engagement l'artisan qualifié

H. Eggimann
tapissier-décorateur
Neuchâtel Brévards la
Téléphone 5 48 91

L- i f

wSPSSsx 1
Cours du soir

préparant aux examens de:
a) STÉNO - DACTYLOGRAPHIE : C o u r s  ' ;

combiné comprenant _ branches. j
b) COMPTABILITÉ .
o) CORRESPONDANCE EN L A N G U E

ÉTRANGÈRE.
d) LANGUE FRANÇAISE : (Certificat d'é-

tudes et diplôme de l'Association des
établissements d'enseignement privé du
canton)

e) LANGUE ANGLAISE : (Certificat de la
Chambre de commerce britannique
pour la Suisse).

DÉBUT DES COURS : semaine du 25 au
30 septembre.
FINANCE : Fr. 16.— a 40.— par mois.
Inscriptions ct renseignements : pendant ,
les heures de bureau ainsi que de 18-19 h.

Noue atfO-ie
(e cœur eur la main

pour les plus
malheureux

Nous-ne demandons 'pas qui est notre
prochain , mais seulement s'il a besoin

de notre aide.

COMITÉ INTERNATIONAL DC LA CROIX-ROU BE

COLLECTE DU Ier AU 25 SEPTEMBRE

COMPTE DE CHÈQUES POSTAUX SENEVE 1/777

IIII IIII
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Collégiale de Neuchâtel
Jeudi 14 septembre, à 20 h. 15

Concert d'orgue
Mme Blanche SCHIFFMANN

violoncelliste
M. Gaston SITAIZE

organiste à Paris
ENTR-ÏE GRATUITE

Collecte en faveur du fon ds de restauration
des orgues de la Collégiale.

A vendre

motogodille
« Elto »

bas prix. Demander 1 _-
dresse du No 403 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Saison de la ï

PERCHE
Tous les jours

FILETS frais
au magasin

Lehnherr
Frères

La femme qui désire
être bien corsetée porte le

corset
P. M.

Exclusivité de

Reher
Bandaglste

Saint-Maurice 7
NEUCHATEL

Gaines
élastiques

de première qualité

Une jolie ¦ -_J_
photo
de vos enfants
causera toujours
une Joie profonde
Adressez-vous au
spécialiste

PHOTO
ATTINGER

7,pI.PInget-3, pi. Purry
NEUCHATEL

. Passeports
Travaux de qualité

LE CHENIL
MARYVEGOL
DE VILARS

SERA FERMÉ

I
du 15 septembre

au 15 octobre

____L M H_ J_. _s. • - ;?
H m \mSjBE? m

Stoppage L STOPPAGE
¦ • ¦• en tous genres de tous

amSTique I I  vêtements et habits militaires
w couverture de laine, Jersey~"

' _^_4'^? 'i tricot, tulle et filet

Temple-Neuf 22 MlM LEIBUNDGUT
(Place des Armourins) NEUCHATEL Tél. 5 43 78

Expéditions h l'extérieur
"*~~ ~~-~~ 

L'ENTREPRISE

François PAGANI & fils
se recommande pour tous travaux de
bâtiment, terrassement , maçonnerie,

faïence , carrelage..
Ecluse 33 Tél. 5 48 02

CHARPENTIER L SPéCIALITé DE

Mri.lii .iFD Chalets week-end
MCflUlolCK j fl superbes terrains

^—m^—n^gÈ' Escaliers en tous genres

"ENTREPRISE BECEËUlËT
MARIN (Neuchâtel) — Tél. 7 51 79

(DEVIS SUR DEMANDE)

_ j Une maison sérieuse
II  / •j  n Pour l'entretien
VOIAC ! <le vos bicyc lettes
¦ ^'^^81 Vente - Achat - Réparations"¦¦¦ G. CORDEY

Place Purry 9 - Ecluse 29 - Tél. 6 34 27

tcoîVb AUTO-ÉCOLE
il R. K.SSLER

__9_§_ i Pratique — Théorie
Neuchfttel - Orangerie 4 - Tél. 6 44 42
Snlnt-Blalse - Garage Virchau x & Choux

Le spécialiste L fofatPltfLJFLde la raflio I - - i wMf f̂fflftk
^̂ ^̂ » Réparation - Location - Vente

Echange de tout appareil
Se rend régulièrement dans votre région

ON CHERCHE

hypothèque en second rang
de Fr. 25,000.— à 35,000.— sur bel immeuble à
la Neuveville. — Adresser otffres écrites à

P. C. 475 au bureau de la Feuille d'avis.

MATHÉMATIQUES
Répétitions, remplacements

Préparation d'examens
Louis de Dardel , diplômé E.P.Z., tél. 754 29
pillllllllllllll llllllllllllllllllllllllll lllllllllllllllM

Cours du soir |
ALLEMAND-ANGLAIS 1es ==

INSTITUT SIMMEN |
I Tertre 2 - Tél. 5 37 27 - Neuchâtel i
1 1
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiH

William-W. Châtelain E?-
Orientation professionnelle

Etudes comparées (mariage, association, etc.)
Conseils pédagogiques

Consultations sur rendez-vous
NEUCHATEL-MONRUZ Tél. 5 3410

I

Les belles excursions Patthey j
accompagnées E

Mercredi  13 septembre y 4
CHALET EEIMEMG .
LA CHAUX-DE-FONDS

par LA VUE-DES-ALPES
Départ : 14 heures Prix : Fr. 5.— I

I 

Renseignements et Inscriptions chez
Ume Dallât magasin de cigares,'
m raiICtj Grand-Rue 1 et au I ¦ t

GARAGE PATTHEY & FILS
Manège _ NEUCHATEL Tél . 5 30 16 MH

Départs : place de la Poste

18 septembre CHASSERAL
j«r 7.50 Départ a 13 h. 30

Mercredi Chalet Heimelig
13 septembre u Cnaux.fle.Fonfls

* *¦ "¦— Départ à 14 heures

jeudi SAUT-DU-D0UBS
14 septembre Autocar jusqu'aux

BRENETS
*"r* 7,r~ Départ à 13 H. 30

14 septembre TITE-DE-RAN
IT. 4. Départ à 14 heures [j

Renseignement- • Inscriptions :

LIBRAIRIE BERBERAT
sous l'hôtel du Lao - Tél. 5 28 40

F.WITTWER & Fils, Neuchâtel \
\ Tél. 5 26 68
^̂ ^̂ ^ ¦H__________________________ H_B_a__________ ^Bn___________ an-i

Etat de Fribourg (Suisse)
58me tirage au sort des obligations V/0 1892,

de 17 millions 341 mille francs
Sont sorties les obligations suivantes : Nos

231 3184 6696 10146 13112 15630 18245 21492 24671 27196 30016 32734
257 3213 6808 10208 13129 15643 18273 21601 24727 27203 30052 32735
260 3253 6810 10224 13232 15649 18302 21613 24747 27294 30179 32777
334 3351 6835 10264 13272 15733 18326 21688 24794 '27304 30205 32807
437 3527 6854 10288 13281 15926 18347 21702 24803 27306 30308 32887
512 3724 7036 10317 13353 15927 18432 21756 24815 27313 30309 32909
526 3868 7101 10322 13404 15937 18436 21816 24834 27314 30321 33110
562 3880 7103 10343 13448 16118 18442 21930 24839 27317 30327 33190
581 3941 7124 10370 13597 16140 18473 21959 24874 27352 30544 33226
644 4075 7228 10447 13602 10184 18502 21966 24937 27388 30548 33238
724 4136 7234 10511 13618 16230 18533 22009 24969 '27465 30686 33275
767 4248 7278 10638 13642 16272 18542 22050 25067 27477 30773 33443
850 4255 7396 10670 13689 16321 18548 22063 25087 27492 30800 33456
962 4365 7406 10834 13770 16387 18558 22064 25104 27669 30801 33489
1126 4379 7451 11010 13858 16426 18619 22099 25125 27729 30922 33526
1142 4491 7482 11042 13906 16475 18716 22153 25131 27825 30983 33533
1169 4542 7731 11043 13949 16580 18718 22365 25206 27841 31009 33538
1264 4546 7801 11294 13971 16673 18904 22458 25246 27862 31022 33553
1266 4580 7876 11333 14006 16719 19055 22483 25371 27936 31044 33091
1365 4754 7933 11336 14022 16817 19060 22499 25381 28020 31064 33701
1401 5016 7990 11355 14044 16856 19226 22664 25404 28038 31071 33750
1507 5036 8114 11408 14075 16858 19258 22744 25409 28043 31075 33833
1553 5089 8234 11488 14114 16862 19261 22820 25414 28045 31167 33840
1622 5099 8292 11556 14125 16881 19369 22972 25416 28114 31245 33900
1683 5144 8339 11575 14192 16913 19458 23314 25482 28128 31321 33927
1693 5241 8363 11625 14194 16970 19565 23446 25519 28187 31374 34038
1728 5260 8439 11660 14340 17002 19615 234S6 25534 28209 31408 34077
1745 5358 8445 11681 14348 17031 19645 23510 25543 28368 31409 34088
1751 5359 8472 11702 14366 17050 19670 23517 '25597 28449 31532 34134
1787 5412 8566 11778 14420 17178 10673 23521 25628 28452 31553 34184
1818 5474 8600 11792 14450 17213 19899 23525 25663 28556 31562 34191

. l_2l 5561 8654 11839 14477 17223 19902 23534 25709 28602 31590 34206
1941 5616 8696 11844 14554 17241 19945 23554 25769 28691 31638 34258
1942 5663 8757 11856 14660'17289 20026 23595 25804 28723.31657 34343
1971 5667 8778 11897 14676 17316 20086 23618 25897 28743 31659 34393
1984 5689 8908 11968 14718 17335 20091 23630 20069 28777 31673 34396
2001 5712 8941 11977 14723 17440 20126 23637 26081 28802 31723 34414
2050 5725 8968 11983 14759 17530 20176 23702 20086 28928 31727 34418
2063 5813 8980 11090 14815 17535 20195 23820 26234 28942 31762 34435
2082 5899 9018 12041 14867 17507 20200 23858 26258 28967 31808 34504
2146 5925 9094 12122 14884 17613 20218 23908 26322 29006 31888 34542
2200 5952 9231 12200 14885 17619 20366 23910 26326 29102 31905 34565
2231 6046 9246 12206 14888 17694 20454 23986 26330 29231 31941 34587
2316 6047 9287 12273 14893 17724 20479 24016 26359 29313 31968 34607
2341 6128 9316 12298 14975 17747 20511 24127 26393 29408 32007 34636
2445 6147 9395 12368 15031 17773 20512 24196 26522 29414 32036 34678
2469 6179 9402 12594 15063 17816 20661 24209 20536 29454 32213 34699
2532 6193 9434 12622 15117 17824 20821 24218 20742 29462 32217 34717
2619 6202 9487 12637 15137 17887 20871 24399 26864 29500 32298
2655 6207 9592 12643 15156 17995 20956 24408 26984 29504 32312
2860 6300 9712 12655 15172 18017 21011 24471 26999 29542 32356
2861 6388 9795 12800 15185 18023 21111) 24529 27022 29690 32368
2932 6506 9860 12832 15225 18035 21229 24547 27070 29699 32457
2948 6515 9889 12853 15443 18051 21281 24589 27095 29796 32499
3021 6551 9992 12866 15506 18160 21309 24596 27098 29811 32514
3024 6583 10009 12992 15514 18170 21448 24604 27115 29829 32521
3053 6592 10075 13044 15526 18185 21483 -24615 27126 29847 32538
3155 6679 10089 13047 15546 18228 21486 24660 27188 29947 32565

Ces obligations sont remboursables dès le 15 octobre 1 1950, aux
domiciles ci-après:

Fribourg : Banque de l'Etat de Fribourg et Recette générale.
Bâle : Société de Banque Suisse et Union de Banques Suisses.
Berne : Union de Banques Suisses,
Genève : Union de Banques Suisses et M. Pivot & Cie.
Neuchâtel : Banque Cantonale Neuchâteloise.
Zurich : Union de Banques Suisses.
Paris : Société générale.

Fribourg, le 1er septembre 1950.

LA DIRECTION DES FINANCES DU CANTON DE FRIBQURG. .

I 

Caisse d'épargne
SAVAGNIER

fermée du jeudi 7 au samedi
16 septembre

En cas d'urgence, tél. 715 39

OCCASIONS
en to_a genres

M. MALHERBE
Achat . Vente - Echange

Ecluse 12 _ Tél. 5 2539
à côté de la poste

ÎMEMPHIS î
DOUBLE-
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La seule cigarette
avec deux filtres
Les vrais connaisseurs lui iwA#
donnent la préférence, car elle ïllpllf
concilie plaisir et santé Sqù Ciî S ÎÉËSL , \£—^<%r^2J

Fanes accorder
votre piano

par
Fr. SCHMIDT

Maillefer 18, tél. 5 58 97

Mesdames !
Vos teintures et

décolorations chez
le spécialiste

SALON de COIFFURE

GŒBEL
TRÉSOR 1

Famille se rendant le
16 septembre en

VALAIS
dana un chalet conforta-
ble, prendrait enfant com-
me pensionnaire pour un
mois. Ecrire sous D. M.
478 au bureau de la
Feuille d'avis.

—M—¦¦_——¦—_—_Q—MB_______-ig»__¦¦¦ 11 IW III I

Mercredi GOÎÎip.OÏr13 septembre , . r
c „ de Lausanne
Samedi

16 septembre Départ : 8 heures
n 0 Place de la Poste

Dimanche «," _ •*» _ ¦
17 septembre «LdStoE

(Jeûne fédéral) Mulhouse-Belfort
Pr. 20.— Montbélîard

Carte d'Identité Départ : 6 h. 15
ou passeport Place de la Poste

Renseignements - Inscriptions

AUTOCARS FISCHER ^™21

ou Papeterie BICKEL & C,e BT_ ..B

p iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii i iii w

1 ENSEIGNEMENT 1
1 PRIMAIRE ET SECONDAIRE |

INSTITUT SIMMEN
| Tertre 2 - Tél. 5 37 27 - Neuchâtel j
illllllllllllllll lllllllllllllllllÉlllilllH

Encadrements
en harmonie

avec le tahleau
ou l'image

Walter Kyburz
Neuchâtel

MOULINS 45
Tél.- 5 38 44

Qui garderait
enfant

de 2 _ ans (garçon), pen-
dant la semaine ? Adres-
ser offres écrites à E. P.
464 au bureau de la
Feuille d'avis

;

_ ..Prêts hypothécaires
Une fondation pour œuvres sociales

disposant de capitaux offre des prêts
hypothécaires sur de bons immeubles,
à des conditions avantageuses.

S'adresser par écrit sous chiffres
G. M. 431 au bureau de la Feuille
d'avis.

Tous les jours

ATRIAUX FRAIS
BOUCHERIE

M. Hofmann
Rue Fleury 20

| A vendre

eau de cerises
et de PBUNBAtTX, Ire
qualité, vieille. S'adresser
è. A. Hofer , Cheseaux-No-
réaz près Yverdon.

Pour tut
SAUCISSON
FUR PORC

une seule adresse

CHARCUTERIE SCHMIED
Corcelles (Neuchâtel)

Tél. 818 75



Au Conseil général de Neuchâtel
(STTITIB D.K __ __ FBE1V1IÉBK PAGK)

L'orateur comprend parfaitement
que la charge est aujourd'hui trop
lourde pour cette société, mais en
revanche, il demande que la conven-
tion soit revisée afin que chacun con-
naisse exactement les charges qui lui
incombent.

M. D. Liniger (soc.) est heureux que le
Conseil communal ait décidé de rénover
le réseau qui a fait ses preuves.

M. Humbert-Droz , conseiller commu-
nal , déclare qu'une nouvelle convention
sera établie avec la paroisse catholique.

Par 25 voix, un crédit de 7200 fr. est
alors accordé au Conseil communal pour
la revision partielle du réseau des hor-
loges électriques, pour l'installation
de trois horloges au carrefour dé la
poste et pour l'installation d'une nou-
velle horloge à l'église catholique.

Règlement
sur les Inhumations
et les incinérations

au cimetière de Beauregard
Discussion en second débat.
M. Knapp (trav.) estime que le règle-

ment contient dix articles qui répètent
la loi cantonale. De plus, le choix des
règles cantonales reprises dans la loi
lui paraît arbitraire. Au reste, l'arrêté
est incomplet. Il propose dès lors de bif-
fer tous les articles qui font double
emploi ou ceux qui prêtent à confusion.
Plusieurs articles sont ou obscurs ou
ambigus. Il propose aussi de revoir la
rédaction de ces textes. Il aurait égale-
ment fallu prévoir des textes qui sont
du ressort de la commune.

En conclusion, M. Knapp demande
que l'on fasse une œuvre simple, claire,
élégante et complète et propose le ren-
voi à la commission.

M. Humbert-Droz, conseiller commu-
nal , regrette que M. Knapp n'ait pas pris
part à la discussion lorsque l'ayant-
projet fut discuté au Conseil général.
Le projet de règlement a été soumis à
l'approbation de l'autorité cantonale.
C'est dire que dans sa forme actuelle,
ce règlement donne satisfaction. Dans
ces conditions, pourquoi faudrait-il le
renvoyer à la commission ?¦ Le Conseil communal pense qu'il
vaudrait mieux revoir le règlement au
cours de cette séance encore.

M. Martenet (lib.) partage le point de
vue de M. Knapp, car il estime que l'on
se met maintenant à légiférer avec un
manque de précision fort regrettable. 11
vaut mieux dès lors renvoyer le texte à
la commission.

M. Knapp (trav.) tient à préciser qu'il
collaborera volontiers aux travaux de
la commission.

M. Quartier (soc), membre de la com-
mission , croit qu 'il serait bon que les
juristes interviennent au moment où
s'élaborent les lois ! Il s'oppose pour sa
part au renvoi à la commission.

M. D. Liniger (soc.) rapporteur de la
commission, déclare que celle-ci n'a pas
travaillé avec légèreté. Bien au contraire ,
elle a consacré de nombreuses séances
à mettre sur pied ce nouveau règlement.
M. Liniger refuse quant à lui de siéger
encore une fois.

M. J. Béguin (lib.) combat aussi le

ŝSSW^sS

M. Urech (trav.) fait part du mécon-
tentement qu'a suscité la nouvelle dc la
fermeture prématurée des établissements
de bains du lac. Ceux-ci ont toujours été
ouverts du début de juin à la fin de
septembre. Or, depuis quelques années ,
cette période est grignotée dc quelques
jours par les deux bouts , en juin comme
en septembre. Cette année, les bains
sont fermés le 9 septembre, c'est-à-dire
trois semaines plus tôt qu'autrefois. L'an
dernier , c'était après le jour du Jeûne,
soit deux semaines avant la fin ' du
mois. Qu'en sera-t-il l'année prochaine ?

Puis l'orateur constate qu'à Bâle et à
Zurich, c'est de mai à octobre que l'on
peut disposer des installations de bains.
Il souligne également qu'en septembre,
il est particulièrement agréable de se
baigner, car la température de l'eau de-
meure chaude fort longtemps.

Enfin, M. Urech demande au Conseil
communal comment il entend donner
aux baigneurs , cette année, les mêmes
possibilités qu'autrefois. Il propose à
l'exécutif dc prendre à l'avenir des me-
sures pour prolonger jusqu'à fin septem-
bre la gratuité des bains du lac, par
exemple en laissant l'un ou l'autre des
établissements publics ouverts le plus
longtemps.

M. Humbert-Droz , conseiller commu-
nal , répond que suivant le contrôle fait
par les agents , les bains étaient prati-
quement déserts , les derniers jours de
la semaine passée, en raison du mauvais
temps. Les recettes totales d'un jour ont
été de 4 fr. 80, alors que les gardes-
bains coûtent plus de 70 fr. par jour.

renvoi à une commission et demande
que l'on commence la discussion des
articles.

Cet avis n'est pas partagé par M. J.
Wavre (lib.). Il est des questions de
fond , dit-il, qui valent la peine d'être
revues par cette commission. Personne
ne doute d'ailleurs que les commissaires
se sont donné beaucoup de peine, mais
il faut remettre l'ouvrage sur le métier.

M. Humbert-Droz , conseiller commu-
nal, après avoir entendu les différents
orateurs, n'est plus opposé au renvoi à
la commission.

Par 14 voix contre 10, le renvoi du
règlement à la commission est accepté.
M. Liniger annonce alors sa démission
de membre de la commission. Le Conseil
général décide ensuite que MM. Knapp,
Wavre et Martenet feront partie de la
commission.

Questions
M. Nicati (soc.) demande que l'on sup-

prime l'édiculc qui se trouve à l'inter-
section des routes des Parcs et des Bré-
vards , édicule qui gêne la visibilité pour
la circulation. D'autre part , il voudrait
savoir si un terrain en friche situ é à
côté du café du Vauseyon ne pourrait
pas être aménagé en jardin d'enfants.

M. R. Gerber , conseiller communal , an-
nonce que la réfection de l'édiculc est à
l'étude. Toutefois , il est question de
construire un garage à cet endroit. On
y incorporerait alors l'édiculc. Quoi qu'il
en soit , la visibilité à ce carrefour sera
améliorée.

Toutes les mesures ont été prises pour
que les classes primaires et secondaires
puissent encore utiliser les bains pu-
blics. En effet , des clefs ont été dépo-
sées à la halle de gymnastique de la
Maladière. Ainsi , les élèves accompagnés
de leurs maîtres pourront se baigner
comme précédemment. Le directeur de
police révèle ensuite que vingt-trois
personnes se baignent toute l'année.
Moyennant un abonnement hors-saison
de dix francs, elles obtiennent une clef
de l'établissement. Pour cette somme
modique, il est donc possible aux bai-
gneurs d'aller aux bains publics de sep-
tembre à fin mai, sous leur propre res-
ponsabilité.

En prenant ces mesures, le Conseil
communal a estimé qu'il sauvegarde à
la fois les finances de la ville et les in-
térêts des baigneurs. s

M. Landry (rad.) demande au Conseil
communal de le renseigner sur la re-
prise des travaux .de la réfection du mur
du préau de l'église ot du passage du
temple à Serrières, travaux qui ont été
abandonnés depuis le printemps der-
nier.

M. Gerber , conseiller communal , pré-
cise qu'une étude a été entreprise pour
restaurer ce mur. Les travaux seront

.repris dès que certaines questions au-
ront été définitivement réglées.

r^J / *! —_"

M. Galland (soc.) rappelle que le 2 mai
1949, le Conseil général a pris en consi-
dération une motion de MM. D. Liniger
et consorts ainsi conçue :

- Les soussignés demandent au Con-
seil communal de bien vouloir étudier
une revision de l'article 5 du règlement

j sur l'organisation de la lutte contre le
feu , dans le sens d'une réduction de 20
à 10% de l'impôt pour la taxe d'exemp-
tion et d'une élévation du maximum. »

En conséquence, M. Galland voudrait
savoir où en est cette étude et si elle
fera bientôt l'objet d'un rapport au
Conseil général.

M. R. Gerber , directeur des travaux
publics, déclare que l'on n'a pas pu en-
visager la réduction de la taxe des pom-
pes, car la commune a engagé de grosses
dépenses. La question sera étudiée néan-
moins pour voir dans nuelle mesure il
serait possible de modifier l'assiette de
cette taxe.

M. W. Rognon (soc.) demande quand
les services industriels enlèveront les
poteaux qui empiètent sur la chaussée
aux Charmettes.

M. Paul Dupuis , directeur des services
industriels , précise qu'il a fallu poser un
câble important pour alimenter « Mon
Logis ». installation qui a d'ailleurs
coûté fort cher. Le réseau aérien sur le
plateau des Charmettes disparaîtra tout
prochainement. Les poteaux qui sont
maintenant immobilisés seront enlevés
dans un proche avenir , dès que les ou-
vriers ne seront plus occupés à des tra-
vaux urgents.

C'est sur ces bonnes paroles que M.
Humbcrt lève la séance. Il est 21 h. 45.

J.-P. P.

(c) Les écoliers de Chaumont bénéfi-
cient d'un régime de vacances différent
de celui dc la ville et adapté aux néces-
sités locales. Ainsi que dans bien des
localités rurales, leurs grandes vacances
se trouvent en automne , alors que cel-
les de la ville sont terminées. Nos en-
fants ont donc abandonné samedi der-
nier leur classe et, durant  cinq semai-
nes vont pouvoir se rendre untiles aux
travaux des champs : moissons et re-
gains à terminer. Plusieurs d'entre eux
ont déjà commencé leur fonction de
berger.

Souhaitons que ces semaines compor-
tent beaucoup de beaux jours ensoleil-
lés comme les premiers. Le travail de
ces enfants en est ainsi moins pénible
et plus agréable.

CHAUMONT
Vacances

VIGNOBLE

BOLE
Installation du pasteur

(c) Bôle fêtait dimanche l' arrivée de son
nouveau pasteur , M. Henri Jeanneret.
Après une belle prédication centrée sur
l'appel du publloain Lévi (Luc, chap. V),
montrant les exigences de l'Evangile qu 'il
voulait vivre et prêcher , le nouveau pas-
teur fut installa dans sa charge , au nom
de3 autorités de l'Eglise , par le pasteur
Lâchâ t, de Neuchâtel. M. Jules Dubois , pré-
sident du con-eil d'Eglise, souhaita en-
suite, de la part de tous, une très cor-
diale bienvenue à celui qui dès mainte-
nant va se trouver à la tête du foyer pa-
roissial de Bôle. Le chœur d'hommes de la
localité , dirigé par M. Evard , embellit la
cérémonie de deux beaux chants.

L'après-midi , malgré le temps magni-
fique , de nombreux paroissiens se retrou-
vèrent avec les autorités civiles et ecclé-
siastiques dans - l a  grande salle . du col-
lège.' Le pasteur Th . Borel , président du
conseil d'Eglise de la paroisse de Colom-
b;er-Bôle, donna à cette1 rencontre le ca-
ractère d'une joyeuse réunion de famille ,
que le chœur de dames de Bôle et la Jeu-
nesse d'Eglise agrémentèrent de très nom-
breuses et belles productions. M. Philippe
Cliable apporta de sérieuses réflexions au
nom du Conseil synodal ; M. Jean-Pierre
Michaud salua le nouveau pasteur au
nom des autorités communales de Bôle ;
M . Maurice Tissot lui souhaita la bien-
venue de la part du foyer paroissial de
Colombier , et le pasteur Biaise de Perrot
dit la Joie qu'il aura à travailler avec son
nouveau collègue . M. Jules Dubois trouva
d'aimables paroles pour dire à M. Bour-
quin , pasteur en retraite , qui avait été
chargé du foyer paroissial de Bôle , depuis
le départ de M. J.-W. Clerc, la reconnais-
sance de l'Eglise, et lui remettre un sou-
venir de sa suffragance . M. Bourquin dit
la Joie qu 'il eut à faire de cette manière
la connaissance de son village d'adoption .
Enfin . M. Henri Jeanneret remercia cha-
cun de son aimable accueil . Une collation
abondante termina en Joyeuse agape cette
belle réunion .

U intéressera nos lecteurs de sa- :
voir qu' une grande partie des élémen ts
do ce central , dont nous avons parlé
récemment ont été fabriqués par une
grande fabrique d'appareils électriques
do Neuchâtel. Il s'agit des pièces sui- ,
vantés :

12,889 relais ; 746 chercheurs à 109
lignes ; 104 chercheurs à 30 ligues ;
273 chercheurs à 10 lignes ; 378 commu- .
tateurs d'enregistrement ; 53 relais
temporises.

En outre , d'autres pièces de moindre
importance ont été également exécu-
tées à Ncuchâteil.

SAINT-BI.AISE ;.y
Ises « Rossignols
de Strasbourg »

(c) Une foule nombreuse et recueillie était
réunie samedi soir au temple pour écouter
le chœur des petits Alsaciens qui parcou-
rent notre pays, chantant la gloire1 de
Dieu. C'est un privilège que d'entendre les
voix fraîches , les timbres cristallins de ces
enfants, dont les plus jeunes ont huit ans
et les aînés quinze.

La musique d'église qu'ils Interprètent
avec art , sous la conduite magistrale de
M. Starck , est digne du plus grand intérêt .
On ne sait ce qu'il faut admirer le plus
des motets lumineux de Palestrlna , du
Psaume triomphant de Goudimel ou des
concerts spirituels de Schutz avec soliste
et accompagnement d'instruments. Les
chœurs de jeunes garçons ont une réso-
nance toute particulière dont la pureté
émeut toujours les auditeurs.

Ajoutons que l'orgue était tenu avec
distinction par Mlle M.-L. Girod , organiste
de l'Oratoire du Louvre, à Paris , et que j
violons et violoncelle vibrèren t sous les j
doigts agiles de Jeunes artistes. >,

Lorsque les «Rossignols de Strasbourg»
s'embarciuêrent sur le bateau le's condui-
sant à Môtier-Vully. nombreuses furen t les
personne» qui vinrent au port prendre j
congé de leurs sympathiques hôtes d'un
Jour . "¦¦

SAINT-AUBIN

la visite «les diplomates
suisses

A notre compte rendu de la visito des
diplomates suisses à Saint-Aubin , ajou-
tons encore qu 'avant le déjeuner , ceux-
ci avaient  visité avec, un vif intérêt les
caves coopératives do la Béroche. Us .
ont été reçu* à l'apérit if  o f fe r t  par le jj
Conseil communal et par ,M. Maurice
Langer sur la terrasse (lo la propriété
de celui-ci.

MONTALCHEZ
Assemblée des propriétaires

«le bétail
(c) Les propriétaires de bétail se sont
réunis samedi soir pour décider de l'ou-
verture du libre parcours du bétail. Cette
ouverture a été fixée à aujourd'hui. Les
agriculteurs ont également décidé que le
bétail serait mis dans des parcs , électri-
ques ou autres. Cette mesure a donné
lieu à une discussion assez vive.

Beau dimauebe d'arrière-été
(c) Après le temps froid et pluvieux de
ces dernières semaines , celui-ci s'est mis
au beau ce deuxième dimanche de sep-
tembre. Beaucoup de promeneurs en ont
profité pour sillonner nos chemins et
nos forêts , pour monter à la montagne.
Chacun a pu jouir intensément de la vue
qui était  part icul ièrement  étendue grâce
à la netteté de l'atmosphère.

PESEUX
A propos du nouveau central

téléphonique
MORAT

Un accident au virage
de Greng

(c) Cette courbe continue à faire des
victimes: dimanche matin une automo-
bile lucernoise roulant à vive allure sur
une route légèrement humide a dérapé et
s'est renversée au bas du talus bordant
la ligne de chemin de fer. Les passagers
en furent quittes pour la peur et quel-
ques égratignures. Par contre la voiture
a son côté gauche et le toit enfoncés.

YVERDON
Mortel accident de travail

(c) Samedi en fin d'après-midi, alors que
l'on venait de terminer les battages à la
ferme de la campagne de Saint-Georges,
la grande porte du local où se trouvait
la botteleu'se se décrocha au passage de
celle-ci. Le fermier, M. Ernest Freymond,
âgé de 72 ans , voulut remettre dans ses
gonds la lourde porte qui était restée
suspendue en place. On ne sait ce qu'il
se passa au juste, mais le lourd panneau
de bois bascula sur M. Freymond qui fut
écrasé sous la masse.

i On s'empressa de porter secours à la
victime qui fu t  tout de suite transportée
à l'hôpital dans un état grave , souf f ran t
de plusieurs fractures , particulièrement
au bassin. Malgré tous les soins dont il
fut  entouré , M. Freymond succomba à
ses blessures dans la matinée de diman-
che.

BIENNE
Une situation plutôt

rr .__ ,, ,. inconfortable
]S Dimanche en fin d'après-midi , une voi-
ture voulant éviter un cycliste fit un
brusque écart ct traversa la haie ,qui
borde la ligne de chemin de fer. La voi-
ture s'arrêta sur les rails à la hauteur
du chemin de la Montagne dc Dicsse.

Immédiatement le trafic ferroviaire
fut interrompu entre Bienne ct Tuscherz
et fut  repris alors que la voilure avait
été tirée de son inconfortable position.
On ne signale heureusement que des dé-
gâts matériels.

RÉGIONS DES LACS

VALLÉE DE LA BROYE

PAYERNE
Le nouveau directeur

des écoles
(c) Le Conseil d'Etat a nommé M. André
Yersin , professeur au collège de Payerne,
en qualité de directeur des écoles pri-
maires et secondaires de la ville , en
remplacement dc M. BlondeU nommé
professeur scientifique à l'université de
Lausanne. .

DOMDIDIER
Moto contre auto

Dimanche soir, une auto pilotée par
Mlle Elmire Zumwald, de Fribourg, se
dirigeait de Dompicrrc à Domdidicr. La
conductrice freina brusquement et une
motocyclette qui suivait, montée par M.
Jean-Léon Schuphach , de Berne, fut vio-
lemment lancée contre son arrière.

La fiancée de M. Schuphach, qui se
trouvait sur le siège arrière , fut relevée
avec une cheville fracturée ct conduite à
l'hôpital de Meyriez .

Les dégâts matériels sont évalués à
600 fr.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . — il sep-

tembre. Température : Moyenne : 18,9 ;
min. : 12,0 ; max. : 24 ,9 , Baromètre :
Moyenne : 721.6. Vent dominant : Direc-
tion : Calme. Etat du ciel : Clair le ma-
tin Nuageux l'après-midi et le soir.

i
Niveau du lac du 10 sept., i. 7 h. : 429.89
Niveau du lac du 11 -sept, t 1 il. : 429 ,88

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉ GION
1814 - 12 septembre - 1950

On nous écrit :
Voilà une date quo peu do Neuchà-

telois connaissent et qu 'ils fêtent moins
encore. Et pourtant c'est une des dates
les plus importantes do notre histoire .

Après l'abdication de l'empereur Na-
poléon 1er, un congrès so réunit à
Vienne pour examiner la situation do
l'Europe et refaire sa géographie bou-
leversée par le grand empereur.

Neuchâtel ,' qui avait été enlevé au
roi de Prusse et donné au maréchal
Berthier qui prit le nom de prince de
Neuchâtel , devait revenir au roi de
Prusse ; mais ce dernier , craignant des
voisins entreprenants et no se sentant
pas en mesure do défendre sa princi-
pauté si éloignée do ses Etats, demanda
à la Confédération suisse do recevoir
Neuchâtel comme canton suisse.

La Confédération so fit prier, crai-
gnant des difficultés qui pourraient se
présenter d'avoir dans son sein une
principauté prussienne. Finalement,
elle ( y consentit et reçut . Neuchâtel
avec' ses, armes ; ¦nationales , ,  les che-
vrons qui figurèrent dès lors sur le
grand sceau' de Jla Cottfédérdtiori jus-
qu'en 184S. mu : . - , ¦ <

C'est pour cela que la date du 12 sep-
tembre 1814 a été gravée sur lo monu-
ment de la République à Neuchâtel ,
au dessus de celle du 1er mars 1848.

R.

JLe marché du travail
en août

La chancellerie d'Etat nous communi-
que les renseignements suivants au sujet
de la situation du marché du travail et
de l'état du chômage au 31 août 1950:

Les demandes d'emplois s'élèvent à
480 (624), les places vacantes à 208 (192),
les placements à 150 (169).

On a dénombré 350 (331) chômeurs
complets (dont 112 sont actuellement
occupés à des travaux subventionnés par
l'Etat) et 305 (703) chômeurs partiels.

Les chiffres entre parenthèses indi-
quent la situation du mois précédent.

LA VILLE

AU JOUI- 1__ JOIJK

Sourd à l'appel
La population a été très émue p ar

ta série noire qui a f rappé  nos che-
minots. En une semaine, trois ou-
vriers de la voie ont été gravement
atteints alors qu 'ils accomp lissaient
leur devoir. Et il y a environ cinq
semaines, un premier accident ana-
logue était déjà survenu. Si l'état
dès blessés est satisfaisant , ils ont
subi des lésions ou des interven-
tions chirurg icales qui les handica-
pent à jamais, et l' on pen se avec
sympathie à leur sort , à celui de
leurs famil les  éprouvées.

A propos d'un des accidents ré-
cents survenus à la gare , un gen-
darme nous a fa i t  part de son éton-
nement indi gné — que nous pa rta-
geons — eh apprenant la préc ision
suivante :

De la gare , on téléphone aussitôt
à un médecin domicilié dans les
environs. Pas de réponse. Un second
médecin à qui la gendarmerie
s'adressa était absent. Au troisième
appel , alors que de précieuses di-
zaines de secondes s'étaient déjà
écoulées , on atteignit un pratiqua nt
de la médecine g énérale. On lui dé-
crivit la gravité du cas et la néces-
sité de son urgente intervention ,
puisqu 'il n'habitait pas loin.

Réponse : « Je ne m'occupe pas
d'accidents. Il faut vous adresser
à un de mes confrères. »

On comprend qu 'interpellé au
milieu de ses consultations , un mé-
decin soit dérangé dans son tra-
vail habituel par une demande de
ce : genre. Mais on.  a l 'impression
aussi que si l' on a choisi de guérir
et de soulager son prochain , on
devrait sans hésitation lâcher tout
pour courir au p lus pressé. N 'est-ce
pas une v o c a t i o n  que d'être
médecin ?

Quand le docteur S t a u f f e r  était
attitré pou r, intervenir en cas d'ac-
cidents à la gare , il n'aurait jama is
refusé son secours . C 'était à ses
yeux une obligation légale et , plus
simp lement , une imp érieuse obli-
gation morale.

NEMO.

Vélo il moteur contre auto
Hier matin , à 6 h. 35, à la suite d'un

malentendu , une collision s'est produi-
te entre une voiture bâloise qui qui t ta i t
Neuchâtel par le quai Godet et un vélo
à moteur |qui débouchait de . la rue . du ;
Marché. Les dégâts ;ne sont pas graves.

Un camion heurte
Sianq une voiture ft. l'arrêt

Un camion fribourgeois qui venait  de ;

Sàint-Blaisc a heurté , hier mat in , ' à '
11 heures, pour uii e raison non encore
établie , une voiture arrêtée au nord dc
la route , à Monruz , à la hauteur  de la
« Favag ».

L'automobile bousculée a subi de gra-
ves dommages.

Un accrochage
Hier soir , à 23 h. 15, à la place de

la Poste , une voiture en reculant  en a
heurté une autre et a provoqué de légers
dégâts.

A la cinquième conférence
internationale du service

social & Paris
(sp) La cinquième conférence interna-
tionale de service social s'est déroulée
cet été à Paris. Mille huit cents travail-
leurs sociaux , représentant  49 n at ions ,
participèrent à ces assises. La délégation
suisse était présidée par M. Paul Hum-
bcrt , de Neuchâtel , directeur de l'Office
social neuchàtelois et président de la
commission d'études ct d'action sociale
de l'Eglise neuchâteloise. Mlles Nc lly
Emery, assistante sociale de Pro Infir-
tnis , et J. Hummel, assistante médico-
sociale , de Neuchâtel , faisaient aussi
partie de la délégation suisse.

Bien entemlu !
Nous avons dit hier que le cortège

des vendanges aurait  cette année 350
mètres de long ; c'est sur 1 kilomètre
350 mètres , bien entendu , qu'il s'éten-
dra 1
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Monsieur et Madame
J.-P. PORTMANN - HOOL annoncent
avec joie la naissance d'

Anne - Elisabeth
8 septembre 1950

Maternité Cornaux
s..... -- ................................ -...-.....— I

VflL DE-RUZ

LES HAUTS-GENEVEYS
Conseil général

Présidé par M. Alfred Zlmmerli, le Con-
seil général a siégé mercredi dernier avec
l'ordre du Jour suivant :

Comptes et gestion do 1949. — Comme
les années précédentes, 11 est donné lec-
ture des comptes de 1949. L'exercice 1949
boucle par un bénéfice de 182 fr . 34,
après paiement d'amortissements pour
32,514 fr. et versement aux fonds spé-
ciaux d'une somme de 32,931 fr .

La vente des bois a été l'année der-
nière très bonne. La rentrée des Impôts
a donné également un produit record , ce
qui permit à la commune de payer les
amortissements signalés. Les autres chapi-
tres n'ont pas sensiblement chargé, par
rapport aux autres années.

Dans les dépenses, le chapitre Assis-
tance » présente une dépense de 4000 fr .
supérieure aux prévisions budgétaires, par
le fait de nouveaux cas. et de l'augmen-
tation., dlss frais d'hospitalisation. La
dette flottante est encore dans les
130,000 fr .

Lors de la lecture de ces comptes, des
questions ont été posées sur différents
postes, notamment sur le placement des
capitaux et les grands frais occasionnés
par l'achat de titres qui absorbent une
bonne partie des intérêts. Le Conseil
communal, est Invité à chercher des pla-
cements plus avantageux et qui ne coû-
tent pas si cher.

L'expert comptable, dans son rapport
de vérification, conclut à l'acceptation
de ces comptes et en souligne la bonne
tenue.leiiut;.

La commission des comptes déclare
qu 'elle a fait des sondages dans la comp-
tabilité , et n'a rien à signaler à part le
gros retard dans la reddition des comp-
tes 1949. M. Cuche, administrateur com-
munal , donne les raisons de oe grand
retard et assure les autorités qu 'il fera
tout son possible pour que cela ne se
renouvelle pas. Sur ce, les comptes et la
gestion 1949 sont acceptés à. l'unanimité.

Nominations statutaires. — Le prési-
dent du Conseil général , M. Zimmerll,
donne lecture d'une lettre de démission
de M. Louis Vuille , conseiller général et
membre de la commission des comptes
et de la commission scolaire, qui doit
quitter la localité.

L'on passe ensuite à la nomination du
bureau du Conseil général. M. Zimmerll
déclare ne plus vouloir accepter une
réélection à la présidence et attend des
propositions. Cette décision Inattendue
surprend , et il 'est fait pression auprès
de M Zimmerll qui accepte de rester
en liste. Le vote au bulletin secret élit
M. Zlmmerli qui reste donc à la prési-
dence .

Le vote des autres membres du bureau
du Conseil général donne -les résultats
suivants : vice-président, M. Joseph Ge-
noud ; secrétaire, M. Paul Béguin ; ques-
teurs, M. Hermann Jost et Roger Lebet.

Commission des comptes : Les membres
sortant de charge sont réélus ; ce sont :
MM. Rodolphe Polier , Henri Corthésy,
Joseph Genoud , Charles Schenk ; pour
remplacer M. Vuille, démissionnaire, M.
Bobillier est nommé.

DOMBRESSON
te point de vue des parents
sur le règlement dc discipline
(c) Invités à une séance publique
d'orientation et de discussion sur le pro-
jet de règlement de discipline extra-
scolaire, une vingtaine de parents ont
assisté mardi soir à la séance organisée
par la commission scolaire. Le président
de cette dernière , M. S.-A. Gédet , a rap-
pelé que le département de l'instruction
publique avait soumis, il y ,  a quelques
mois, 'aux autorités scolaires, un règle-
ment type qu'il avait lui-même adopté.
Le projet de Dombresson a été établi
sur un modèle du type « gouvernemen-
tal » après avoir été discuté avec les
représentants des sociétés locales.

D'aucuns se sont étonnés que son ap-
plication future ne concerne pas les
adolescents de 16 à 18 ans. M. Gédet a
précisé à ce propos que le règlement de
police prévoit déjà des sanctions pour
les adolescents de 16 à 18 ans qui l'en-
freindraient. Le président de la commis-
sion scolaire a également souligné en
substance que les mesures envisagées
par les autorités étaient destinées avant
tout à une certaine catégorie de pa-
rents... et non pas à ceux qui sont cons-
cients de leurs responsabilités.

Aucune critique n'ayant été formulée
au cours' de la discussion, le projet
peut être considéré comme admis par
les parents. Il appartiendra , en défini-
tive , à l'autorité législative de se pro-
noncer , dans le même sens, espérons-le.

COFFRANE
Gymnastique post-scolaire

(c) Le groupe d'éducation physique de la
paroisse a organisé dimanche l'examen
volontaire d'athlétisme prévu par la loi
fédérale , pour les jeunes gens qui n'a-
vaient pu se présenter au printemps der-
nier.

Sur 12 jeunes gens, 11 réussirent
l'examen. Neuf d'entre eux obtinrent
l'insigne distinctif cantonal pour très
bons résultats. Ce sont Willy Monnier ,
Jean-Francis Mathçz , . René Gretillat ,
Hans Scheidegger, André Braucn , Jean-
Pierre.Gretillat , Gilbert Barbczat , Serge
L'Eplattcnier, Michel Thomy.

M. Eggli , expert, qui représentait l'Of-
fice cantonal d'éducation physique , s'est
déclaré très satisfait de ces résultats.

JURA VAUDOIS
MONTCHERAND

Accident de travail
Dimanche matin , M. Alfred Kchrl i,

âgé de 36 ans, domicilié à Montcherand ,
employé aux Forces de Joux, qui déchar-
geait de la paille, aux Granges, a été
atteint au dos par un élévateur.

Souffrant d'une plaie assez profonde
dans la région des reins , il a été trans-
porté à l'hôpital d'Orbe.
Retrouvé sans connaissance

au bord de la route
M. Roger Conod , de la Russillc , âgé de

24 ans, a été trouvé sans connaissance,
dans la nuit de samedi à dimanche, au
bord de la chaussée, près de Montche-
rand , sa motocyclette à côté dc lui. Il a
été transporté à l'hôpital d'Orbe. Son
état est satisfaisant; il souffre d'une
forte commotion.

fl LA FRONTIÈRE j
. I ii Rizontin se tue

au Mont-Blanc
En tentant l'ascension de l'aiguille du

Goûter, dans le massif du Mont-Blanc ,
par la voie la plus difficile , M. Jean
Mettetal , 34 ans , demeurant à Besançon ,
a fait une chute mortelle.

Le corps de la victime, qui séjour-
nait à Chamonix, a été transporté à
Saint-Gervaix.

M. Mettetal , à cause de son inexpé-
rience et de son équipement insuffisant ,
s'était vu déconseiller cette ascension
par un guide de la région.

JURA BERNOIS
MOUTIER

Pourvu que cela dure !
On annonce que depuis mercredi le

drapeau blanc flotte sur la prison du
district de Moutier.
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Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
sixième page.

512 26 512 26
c ' e n t l e " n u m é r o
que vous devez appeler
p o u r  t a i r e  i n s é r e r
une petite annonce dans la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Le comité de la Société fédérale de
gymnastique Amis-Gymnastes informe
ses membres du décès de

Madame Adèle VUILLEMIN
épouse de son membre honoraire, Ar-
min Vuillemin.

Domicile mortuaire : Parcs 49, Neu-
châtel.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu mardi 12 septembre à 13 heures.

Monsieur Robert Bonhôte-;
Madame Jeanne Stettler-Bonhôte ct sa

fille Monique ;
Monsieur ct Madame Huber-Steiner,

leurs enfants ct petits-enfants, à Madis-
wil ;

Madame Steiner-Emmisberger, ses en-
fants ct petits-enfants, à Langenthal ; ¦

les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

de la perte cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur chère
et hien-aimée épouse, maman, grand-ma-
man, parente et amie,

Madame Robert BONHOTE
née Marie STEINER

enlevée à leur tendre affection , dans sa
73me année, après une courte maladie.

Neuchâtel, le 9 septembre 1950.
(Chemin des Pavés 30).

Quand le soir fut venu, Jésus
leur dit : Passons à l'autre bord.

Marc IV, 35.
L'enterrement , sans suite, aura lieu

mardi 12 septembre , à 15 heures.
Culte pour la famille à la chapelle des

Cadolles , à 14 h. 30.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Dieu est amour,

Madame Mari e Gilliard-Blum, au
Landeron ;

Monsieur et Madame René Gilliard-
Haesler, au Landeron ;

Madame et Monsieur Jean-Marcel
Vuithier^Gilliard et leurs enfants, à
Neiichâtel ; ¦ ¦

Madame ' veuve Marie Gonthier-Gil-
linnl , à Montreux ;

Madame vicuve Hélène Zbinden et
ses enfants, à Lausanne et à Genève ;

Madame et Monsieur J. Loosli-Gil-
liard,. en Amérique ;

Monsieu r et Madame Max Bluui-
Zhindcn , au Landeron ;

Monsieur Albert Pellevic et famille,
à Baulmes,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Monsieur Charles GILLIARD
leur cher époux , père, beau-père, grand-
pèro, arrière-grand-père, frère et beau-
frère , parent et ami , qui s'est endormi
paisiblement dans sa 78me année, après
uno longue maladie.

Lo Landeron , le 11 septembre 1950.
L'ensevelissement aura lieu au Lan-

deron mercredi 13 septembre , à 13 h. 30.
Domicile mortuaire : Le Landeron,

route de Neu veville.

Lh société de tir «La Montagnarde »,
les Hauts-Geneveys, a le pénible devoir
d'aviser ses membres du décès de ¦ -

Madame Rosa POLIER
épouse do M. Rodolphe Polier , ancien
président et membre honoraire de la
société.

L'enterrement, auquel les membres
sont priés d'assister, aura lieu mer-
credi 13 septembre 1950, à 14 heures.

Les Hauts-Geneveys, lo 11 septem-
bre 1950.

Lo comité.Prévisions du temps. — Ciel variable,
orageux , l'après-midi généralement très
nuageux, plus tard précipitations.


